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Bureaux : 111, Cote Lamontagne, Basse-Ville.

LES CHAPEAUX NOUVEAUX

DE LA MAISON

L. À. BERGEVIN,
SONT LES PLUS BEAUX CHAPEAUX,

LES PLUS CIMC CIJAPEAUX,

LES MEILLEURS CHAPEAUX

«qui su soient vus À Québec depuis longtemps,

EL proviennent, des plus celebres Mumlactures
Euvopeennes

ALLEZ DONC DE SUITE CHEZ

L. À. BERGEVIN
Choisir votre coiffure du printomps. |
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Le Crime dune Femme
DEUXIEM PARTIE

LE SERMENT bE MIRIAM.

]

VIEILLES CONNAISSANGES

A

—lêh bien UV mon ani, Cest puree
que je lu crois, que je veux 1e cou-
fier aujourd’hui une dernière volonté
do mon pèro bien-aîmé, volonte que
tu ne COUNAIS pus, CAT LU Ho M'ON as
jumais parlé.

din disant ces mois, Uno rougour
charmante avait couvert ses joues ot
son (rout.
Au bout do quelques minutes, clle

lova les yeux vers Jacques, qui no
lui répondait pus,

Celui-ci, toujours à l’affàt du plus
petit endice, élait pâle, sos lèvres
tromblaient imperceptiblement ; il
semblait en proiv à uno émotion
contenue qui cepandant, poil à pou
l'onvalissail.
—Utc volonté (le ton père, etran-

gère à son testament ? domauda-t-
il,

litle fit sigho quo oui.
—Qu'est-co quo cola veul dire?

Comment, si longtomps, as-lu ou un
secret pour moi,ton meilleur ami ?

lle devint encore plus rougo ct
répondit :
—J'avais juré à mou père de ne

parler do son projet à porsonno au
monde, avant qu’il no mo lo pormit,
Mais il n’est plus là; aujourd’hui,
sans trahir mon sorment, jo croisque
je poux tout to raconter. Du reste,
tu lo remplnces :tu mo to disais il y
a un instant.
Jacques éiait dovonu maitre do lui:

il s'assit sur lo polit canapé à coté
do Marguerite, et prit ses dex mains
dang les sionnes:
—Voyons, ma fille chéric, dit-il.

on mettant tonb son cœur ditos ses
parolos je t'écouto,

Les traits fins de madomoiselle du
Sanvetat rovétirent une expression
étrangement sérieuse, sur son front
ptledescendit comme un voile de
recuoilloment.
—Jacques, dil-ello, je crois que jo

vais me marior.
Pour la douxiémo fois, lo jeuno

Tomme dut contenir les hattements
précipités de son cœur; nfin do
miux connaîbro la ponséo do Mar-
guorile, il aflecta mème uno gaieté
«dont il était trés éloigné.
—To marier, miséricorde ! s’écria-

Lil ; ol avoc qui, mademoisolle, s'il
vous plait ? Sans mon consontomout?
Commont vas-lu faivo, voyons ?

Elle dovint tout blanche Jacques
sentit ses mains trombler dans los
siennos.

Illa regarda ot dovinant sa souf-
france, il out pilié; sa voix so [il
douce ot tondro :
—Parlo mon cufaut bien-aiméo,

insista-L it ; quol est le fiancé dont
tu ns fait choix, par ordre do qui lo

pronds-tu ? Oivre-moi ton cour sins
crainto. Tu no lo saurais fairo à
quolqu’un qui t'aime aussi sincore-
mont, aussi profondément.
So veux mo marior par ordro do

mon père, dit-elle en baissant la
tôle.
Et d’une voix moins distinele, ollo

ajouta : .

—Avec Georgo Larrocho.
Mais Jacques était déjà dobout:

ses roux étniont pleins d'éclairs, sos
narines frémissniont, il No su conte-

nait plus. L
—Georges Larrocho ! s’écria-L-il,

George Larroche | Allons donc !..…
Tin père la ordonné do prondro
George Larroche pour mari! Ohl
c'est impossiblo, jo dovions fou !

—Non Jacquos, c'ost vrai of. réol,
j'ai juré à mon pauvro pèro d'être
In fomme do Goorgos Larrocho.

L'avocat porta los doux mains à
son front comme pour rappolor sa
raison obsente,
—Voyons, Marguorito, ditil, tu

as souffort, boncoup souffert dopuis
ln mort de ton pèro, os-lu sûro de no
pas to tromper? N'obéis tu pas à
d'autres insinuations ? No sorait-co
pas plutôt ta mère qui Le conseillo-
rait co mariuge ?
—Ma mère no m’on a jamais par

l6, monami, jo'Co le jure.
~Mais, alors, M. do Sauvatat a

lnissé des volontés écrites qui no
m'ont pas été communiquées.
—Jo nu sais pas cela, Jacques, jo

no connais quo l’ordre qu’il m'a
donné ct le sormont que j'at fait.
Lo jeuno homme revint vors elle,

ct, d’un accent anquol où no résiste
pas :

—Explique, toi, ditil, jo dois sa-
voir et jo veu comprendre,
Mon pauvre père, commonea-t-

elle sans hésitation, est tombé ma-
lado le 12 décembre ; tu sais cela
comme tout lo monde, hélas ! mais
co quo tu igrnoros peut-êlre, c’est que
lodouxièmo jeudi de décombrelo 16,
Bertrand, nore vieux valot de cham-
bre, est venu me chercher dans mon
ponsionnat du Bordeaux. Partis par
lo premier train à cinq heures du
matin, à onze heures nous rrrivions
à Itoquoperre, Mon père et ma mèro
m'attendaient dans le petit salon
den bas, Marinno était à la campa-
gne dopuis quelques jours et ne de-
vait rentrer quo lo lendemain, M.
do Sanvetat, debout devant !a che-
minée, élait grave ct sévèro, un pou
solennel même, il mo semble, Ma
mère, assise dans un fauteuil, était
tellement pâle quejo la crus nalado.
—Vous souflrez, nestco pus?

lui demandai ju tout alarmée, el c'est
pour vous solguer quo Vous m'avez
[uit venir,

Mais elie me séponit en souriant:
—Non, nou, je me porto Lees bien,

c'est ton pore, Marguerite, quidésiva
te parler... sérieusement,

lllo m'avalt embrasséo ou disunt
ces mots, ses lèvres étaient glacées ;
je n’osai pas insistor.
—Mafille, commença M. do Sau-

velat, moun intention était de lo gar-
der oncore longtemps, pour micux
préparer ton corps ct lon Aine aux
grands devoirs quo lu vic impose aux
femmes. 11 arrive mualheurcusement
chaque jour des événements impre;
vus qui changent nos résolutions les
mieux arrêtées, ou les modifient.
Par suite d’un circonstance excep-
tionnelle, manière do voir aujour-
d'hni n’est plus Ix même. Si ton
cour no s'y oppose pas, jo vais to
marier très prochainement, lo veux-
tu?
Jo formai les youx, il ino sembla

quo la vic m'abandonnait, Lorsque
jJ'ous la force de les rouvrir, les traits
boulovoisés do Mon pèro m'oifrayè-
ront. 11 était plus blanc qu’au suaire,
do grosses gouttes de sueur perlaiont
sur son front.
—I'a ne me réponds pas, ma Ché-

rio, fit-il avec un icontde tristesse
infinie ; il faut me dire la vérité,
Refuses-tu ?
Je me sentis Toul À conp vailiante

ot lo. te.
-—Cola dépend, His-js résolument ;

prononcez wi vom, ol je verrai,

l'inquiétude rudoutla
youx de M, du “auvelat :

—Aurais-tn déje fit un choix ?
mo demanda-b-il,
Cetto fois-ci, ju devins toute froide;

je cachai ma tête dans mes maîns ;
subitomont, jo vonais de découvrir
dans mon cœur des choses jusque-là
ignorés Mais lui, écartant mes
doigts,zet me regardant bien on face:
—Voux-tu être la fommedo Goor-

ges [arroche ? dit-il brusquemont,
Je poussai un cri ; los Jarmes qui

m’étouflaient jallivent instuntliné-
ment do mes yonx... Ce nom ! ah!
c'était bien celui qui dormait au
fond de mon âme ! Jo jetai mes deux
bras autour du cou de mon pire, ot
lo couvrant do baisors ;
—Que vous êles bon, lui dis-je ;

vous l'aviez donc deviné ?
Si bas que j'eusso murmuré cos

quelquos mots, il m’avait ontonduo;
car je sentis son cœur battre plus
fort, quelques larmes chaudes Lom-
bèront sur mon front. !l me prossa
très fort sur sou cœur:

--Pas moi, mo répondit-il, mais
ta méro.

13L so tournant vers collo-ci,
—Iimbrassez votre fille, Blanche,

dit-il.
[| priten mème lomps ses deux

mains, ot il ajout: à son orcillle des
mots quo jo n'ent-ndis pas,
Pour In promièro fois, Jacques in-

torrompit sa pupille. L'éclair de sos
youx avail reparu.
—Et tu mère, demanda-t-il, qu’a-

t-ollo répondu, to rappolles-tu ?
—Oh1 oui, Après m'avoir embras-

séo de ses lèvres lonjours glacées,
olles'est tournée vers mon père el :
dit: ‘ Jo vous assure quo la femmo
do CGoorges sera heurouso,”
—Ah! fit Jacques d’un ton singu-

lior que Marguerite no remarqua
pas.

—Mon père, continua-t-elle, mo
ronvoya on mo disant :
—M. Larrocho est purti pour

Paris, où il va demandor lo conson-
mont (lo son enclo, sou seul parent
aujourd!hui ; i son retour, nous cé-

Ibbrorons la fèto dus fiançailles ; on
attondant, no parlo de col ontretion à
personuv. Jure-le moi. .
--À persouno ; mais vous [ailes

une oxcoption pour Marinnno, n'ost-
co pas ? J
—Non ; jo lui d¢ ai co quolle doit

Savoir ; nc parle pas, toi, jusqu’au
jour où ju to lo pormettrai.
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QUEBEC, SAMEDI, 21 MAI 18897

À VENDRE
1,300 Lots de Village

CLAIRS DE RENTE

Vente Extraordinaire
—DE—

Proprictes Foncicres
—A—

STADACONA

VINGT PIASTRES
Achètera UN BEL EMPLACEMENT de 1,800 pieds
carrés, libre et quitto du toute rente, charge ou
hypothèque, à uno distanco d'un mille t

1,000 DOUZAINES
=PAA

CHAPEAUX NOPFYHANX
———— POUR eet

MESSIETUIRS
Viennent d'étre requs parla maison

L. À, BERGEVIK,
ALLEL ACHETER VOTRE

CHAPEAU DE PRINTEMPS
CHEZ

L.A. BERGE IX.
16 mars. 3
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du marché Jacques-Cnrtier et de l'Eslise de St
och,

TERMES : $5 COMPTANT et
trois versements annuels de

$5 sans interet
l’our #20, l’on peut ncquérir un emplacement de

30 plecls de front sur CU pieds de profondeur, sur us
terrain dlevé, sce, salubre, ct en face do Ia ville,

L'acquéreur d’un de ces lots aura le droit cie vote,
vuque chaque lot clair de rento, vaudra 8150 mon-
tnt de La qualification pour voter.

Nulle rento, nulle taxe.
Levillage Stadaconi, où sont situés ces lots, can-

tient déjà 100 maisons, I y aune chapelle, ct des
ces publics tous les dimanches et une école mo-
cle,

F&l.e propridtaire du “ Pont Bickell, * dans le but
en faire un pont libre, est prétà le transporter à
la municipalité qui voudra se changer de l'entretien.

Hi n'y ngyas un seul ouvrier où jeune homme qui
He puisse payer $5 comptant, cb 85 par année pour
3 ans seulement, saus intérèt, pour devenir maitre
ct propriétaire absolir d'Uni lot qui vaudra aug moins
F150 entrois nny,

11 est probable quo le chemin de fer du lac St
Jean traversera la propricté l'année prochaine, et y
fera uno station,
Ion no devrait pas négliger cette occasion excep.

tionnelle d'acquérir cles terrains par forme de spe.
culation, ponr bâtir plus tard, la propriété ne pon-
vant qu'augmenter en valeur.
Tout ouvrier devrait acheter un lot pour chacun

de ses enfants.
Pour plus grandes informations, s'adresser à

"EN, avocat,
No. , rue St Pierre,

ou à LS. LECLERC, Notaire,
No. 245, rue St Joseph,

St itoch, Québec.
Ini-—82

   

22 mas,

 

Amyot, Pelletier & Fontaine
AVOCATS

111, Cole de la Montagne

Basse-Ville, Q

LETIER, I. LL. M.1. 1. PEL
À. FONTAINE L. LD

No.

 

Syndicat de

ROBESet
MANTEAUX

PDE BANMES

FAITS SUR COMMANDE

(Quebec

Modiste de Ire classe
Pour Chapeaux

Tapis et

Prelarts

Tapis

Tapisserie

300 Poles

avec

ornements

a 38.
T mai la

 

La Canadienne
Compagnie d'Assurance sur

Ia vie
MONTREAL

Capital social $300,000

La seule compagnie nationaledu puys,
incorporée par un acte spécial du

Parlement.

CONSEIL D'ADMINISTRATION

M. JACQUES GLENIER, Président de la Banque
du Peuple, Président du Comité des Finances dels

cité de Montréal et grand négociant,
M. LOUIS TOURILLE, Ex-Peésident de In Ban.

que d’Hochclaga et grand négociant.
L'honorable If. G. MALILIIOT, Maire

Trois-Rivièies,
M. C. C. DRLORIMIER, Conseil de la
M, F, N, BELCOURT, Directeur du bureat: Cana:

dien-Frangals d'assurances générales sur Ia vie,

M. L. l’, Vallée est autorisé À fairo souscrire un
nombre Himité d'actions au fonds social duns la cité
et district de Québec,
Etaut à organiser la compagnie, des porsonnes

compétontes sont Invitées à fairo cles demandes pour
agences en s'adressant À l'adininistrateur,

IN, DELCOURT4
, 13, ruo ft-lam

Ne. 13,1 Montréal
J&K 16J—147

 
 

CHEMIN BE FER

Quebec et Lac St-Jean
3 Leet apres LUNDI, IL AVRIL 15S7, les trains
partiront de la station du Pacitique, Quéhee, et y
iuriveront comme suit, excepté les dimanches

ALLANT AU NORE
4.00 p. mI malle quotidicune avis

SE havinSaymond A S00 ctby ig
Pierre a 7,00 pra,

  
  

GB 380 le Trains Mixte tous les Jones por
St, Raymond, arrivant Anne,
et continnt justi be Riviere.
liore, le Mercretiet Vendredi avri-
vant io FLAS aoa

ALLANT AU SUD
G00 21a. Toomadle lisse In Mivice à Pierre

tous les jours
pour Quetrce, 1

  

 

    

 

—

. tow
les fours (etd Ja Liv licere,

Le train de la malle fait raccordement à St, An.-
hroise avecles omnibus allant au village Indien, a
Lovette, ot a la station de Valcartier avec l'omnibus
pour le village de Valeartier, it Ia Riviere-i-Dicrre
avee Je chemin de colonisation pour Notre-Damedes.
Anges, et avee les trains de construction tons les
jours {les circonstances le permettant) pourl'iste du
Lac Elouard, revenant le soir suivant.

l'our informations au sujet des prix ponr les pase
sages eb dey fans pourle fret s'adresser à Alesan-
dre Uardy, agent général pour leg passers ot le
fret, QUébee

Billets à veuire par BR, M, Stocking, en face de

  

  
    

Hhôtel St. Louis, et par tous les sou only,
, Billets de retourde premit : aux taux d'un
simp let, étais les sumedis, valables jo quan
matdi suivant.

Se € SÉOTE,
sect, et Gérant.

1 fev, ior, 169 10-
1

 

JOS. DONATI
Horloger ot Bijoutier

« ® 1 ~~ a

RUE SAINT-JEAN
Inforine respectuvusement ses pratiques ot Je poate

Hlicen général qu'il va trauspoiter son Clablisse-
ment au

No. 51 Rue Si.-Joseph, St.-Roch

PORTE VOISINE DE LA COLFISERIE
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Un cent le numero
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TARIF DES ANNONCES
Uremitre insertion, , | | oes teesAres)tneitlons,e] pulièestousie jours: Naissance, mariage +Les annonces vu! werooenivantes se
un cenlin le mot Demande d ntmande de domestiques où employéJota chambres ou pension— nnno:eh perdus ou tronves,

oute remise d'aijre toutes lettres, ©concernant Padming ation, hes ores, Hirealressées À DELLEAU Cie Bureau de LAJUSTICE, 111, Côte Lau ontass ct toutes let.tres, ete, concernant “luctio A La Justich

ve
pou
de-

nnonces
es d'ob-

  

   

 

  

Er,test Chouinard, Redacteur.

Grande Vente de Quin

 

   Meale, RB
AUSSE L70,000 BRIGUES

sabre leserve,

+

Toad 1%Y

C
o
e

due dur Parlement :
Cher Monsikur, Ju

dom ase tue fatiaadent
tres, tte, Je me rentis plies nad, ©
setinines 3 lu doudeur que Je Tessentais

   

  

F. ALF.8ST LAURENT
Escanteur et Agent General,

No 07, vue St-Jacques,
LBasse-Yille, Guebee,

 

AU IN

“te personnes qui désirent foire cnecau
printemps

Le sotissizgué prend ha liherté d'infornuer ses anis
et le publie en général qu'il se charger de faire eu
can i domicile des meubles de menage, fonds de
coumerce, roulant de fermes, chevaux, Voitures,
ete, Sa lonque expérience des affaires clans les dif-
férentes branched de commezee Tai as ae une large
part on patronage public,
vo Las personnes qui voudront, bien le favoriser de
leur bicnveillant patronage sont sûres qu'elles rece-
vront pleine et entiere satisfaction, ainsi que tes
achetours, Le sotissigné n'entend puis faire acheter
par des accents, ni pour son compte personnel, vu
qu'il ne tient pas de salle d'encan pour y faire le tra-
lie de meubles de seconde nuire, nd ddetrvetihles neufs

Les meubles neufs offerts à l'enchère seront les
Produits de manufacture + et seront veirlus aus eee
serve,

    

FALE, ST, LAURENT,
LST LAURENT Sucenpern d'inventaires
on et de taillite
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S1 VOUS AVEZ LA COLIGUE, fait
Sitson's Liniment,

SI VOUS AVEZ LA NEVRALGIE, faites usage du
Sinson's Liniment,

SEVOUS AVEZ LA BIPHTHERIE, faite -
Sinson’s Liniment,

SUVOUS AVEZ UNE INDIGESTION
(hit Simison's Liniment-

si VOUS AVE LES JORNTURES ROIDIES, faites
sige du Siunson’s Liniment,

SI VOUS PERDEZ VOS CILEVEUX, faites use du
Simon's Linimaont,

NOVOUS AVEZ UNE ENTORSE oU UNE MERCK
TRISURE, faites usage du Shosen's Linboent

SI VUS AVEZ LE RGloU LEcRor
i relent.

SLURES OÙ DES CORS
edn Sinvems Linitnent,

“NN NTRACTIONS bid MUS.
eae da Sineeon's Linjment.,

eae «lu

usage du

fates usaze

  
 

    

  

 

   

LE SIMPSON'S LINIMENT
est bon pour presque tous fes maux extérieurs et
phusieurs maladies intérieares de Uhomitne et desani- 

 

HEIN, AUcane nisivon ne saurait sen passer,

Brown. Freres & Co.
Halifier, N° LE.

— mai J pd ALLARD

Où il eapère qu'ils Tui accorderont le même encou-
agement que celui pour legquel il les remercie sin.
vérement.

Inutile a dive qu’ va aumonter considérable-
ment son fond de commerce,

M. DONATI profita de la circonstance pour remer-
vier ses amis de la campagne du patronage «pu'on lui
n acconlés.

I} espère à ga nouvelle maison avoir et mériter le
même encouragement en donnant satisfaction à tous
conmine par le passé.

AM. DONATI! wa plug aucun intérêt dans le maga-
sin qu'il tenait autrefois'au Palais, avec M. SAMUEL
BEDALD.
ler avril 18

MACHINES À COUDRE
BETC., ETC.

UN ETABLISSEMENT qui mérite d'être connu de
toutes les personnes qui ont Je désagrémient de ne
pas posséder de machines à coudre, ct mèmede
celles qui ont l'avantaze d'en avoir, c'est celui de

Robitaille & Guimond,
qui sont les successeurs de Foisy ct Frère,

No. 287, Rue St-Joseph,
Seuls propriétaires pour les trachines à coudre

RAYMOND
le meilleur du monde,
Seuls agents due WELEELR &
WIL,SOIN etla machine à boutonnicres
LOVE qui sont toutes des machines ie prre-
mitre qualité.

KTOu vend des pièces détachées pour toutes les
machines À coudre, ot les réparations sont taltesavec
promptitude ct à bon marché,

G mai J 371

 

 

 

Rosaire Lecierc
Hlorloger, Bijoutier et Graveur

a l'honneur d'informer ses pratiques et le public
qu’il a transporté son établissement au

No. 44, rue St-Joseph, St-Sauveur

QUEBEC

et il profite de cette occasion pour remercier ses pra-
tiques du hon encouragement que l’on ndonné.

l tiendra connie par le passé un bon stock de
Montres, 1lorloges, Iiljouteries, Jones, Bagues et
Monogrammes de toutes sortes, réparations de mon.
tres, Jlorloges, Bijouteries, cte., A.des prix modérés.

SATISFAOTION GARANTIE

BFUnc visite est sollicitée. ROSAIRE LECLEROQ,
Tani J Tm~37

HS FANBUNES HEDECINES BY HOMD
-— SONT BATTUES PAR—

L'BHAU DE ST-LEON
AM OHLOM, Calhille, nécociant er épiceries de tunitles, articles de fibraieie,

souiiert de malulie du foie et des ronors pendant des années3 Jaiessane let reuvèsles de Warner, et d'u 0
win, Je RECUS VOTRE KAU DE

huts te dos a entièrement disparu,
ter tout le Leniqee Dec medevines et les cmplatres de charlatun ront aotuell

Cette eau vaturelle inestinudileust on vente chez tous les détailleurs à

A VEXDEE EN GROS CF EX

GINGRAS, LANGLOIS & CIE,
Seen pour le Bominion, vue PORT IFAŸPHEN, Quebec.

 
A LOUER

Un logement contenant. 5 chmalye
Flavien, UHaute-Ville,
On pourra si l'on préfère louer que pour 5

mois. Cenditions facies,
S adresser an

No, 61 Rue Bude,
LateVille,

jno.

Rue Saint.

ou 6

bis avril 1887

LEMAGASIN
———DE—

he et Cafe

M. JOSEPH LABBE

No. 354, Rue St-Joseph
ST-ROCH

Posside des gualit vutes spéciales de TUE DU
JAPON, VERT, NOIR, Eig, Lic, ;
M. LABIHE est déjà assez connu du public pour ne

pas avoir besoinde réclame. ,
11 désire copendant informer ses amis cb le public

eu général qu’on trouvera toujours À son naumsin
ve qu'il y a de micux en fait de THE ct CAFE de
tous genres

. * a d Arye

EN GROS ET EN DETARL
De plus les personnes qui cncourageront M.

Labbé sont sûrs de recevoir à chaque livre de thé
qu'elles achèteront un présent représentent Z5 pour
cent de la valeurde ler achat.

C'est là un avantage qu'on ne rencontre pas tou-
ours.

! 28 avril. J 247

JAS F. BELLEAT,
AGENT GENERAL IPASSURANCES

Edifice de la Banque Union,
No. 56 RUE ST PIERRE QUEBEC.

 

Assurance contre lo Fou LANCASHIRE D'ANOLÉTEIRK
capital : £3,000,000 sty.
Luanniax D'ANULERILS, capital C2,6UU,OUV stes,

 

Assurance sur la vie ct contre les accident Cine
zxN du Canada, capital ¢ £1,188,000,

Dirceteurs : ty. Lyman, Ecr,, président ! Andrew
Allan, Ecr,, Vice-Président, Robert Anderson, Vice
Président, Merchants Bank * ; Arthur Prévost, Ecr.,
Directeur ¢ Banquo du Peuple” ; J, 18, Rolland, C, D. Proctor, llugh M, Allan, Vee

Québec, 9 janvior 1886 KIA
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aillerie, ete, ete, cte
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JER EN BARRES, FER A BOUILLOIRYIS, TUBES AFER GALVANISS, FERBLANC EN FEHL
ANCRES CHAINNS “BUILLE,

Âgres en Broche, Amarres et Cordages,
l'oix, Goudron, Btoupe, Téréhentine, 1% atures [de toutes couleurs

caine, Miles, Sondre en canon, Cuivre en feuille |
réfractaires de Le tserque TT, CARR

#1 Nous stthrons specindenent Fattention sue notre Jot de 50 tonnes de Ie
Les soussivnés avant achieté le graml assovtituent, s'elevant à 30,000, (1,

MO CHARLES SAMSON, nots sommes prt ale vendre inrnédiatenmient, eu
dessous de ceux du marché, au magashr occupé ci-devant parce monsieur,

Les prisonnes qui ont besoit de tsarchanidlises daus sotto ligne for
vide Sassurer des prix avant d'acheter ailleurs, vu que cest notre

BOUILLOIRES

L Vitres, Clous, Fiches Pierr> Tren A
et entire et Quinculilerte en pénerid

  
  relandises, de

a ales prix heaseoupe ane

aient bier d'exanner Yassortimentintaution de vendre tout l'assortiotent

LETOURNEAU ET CIE,
77, RUE SAINT PAUI,

Le, HN FACE DE LA COUR A BOIS DE CLINT “mq

Wh

Eade St-Léon, oe, se,

  quelques heure
res tédeeines putentées, empla-

LEON, Jeu bas percent deux
du qutis racintencent Leuviil-

went relégués à l'arrière plan,
AIN, À Clare Street, Toronto.
2h

 

   

  

Vote ete, JAMES
cents le gallon,

DETATL PAR

i

DISMENAGEMIENT
MM. N. RUEL ET CITE, Anforment Jours amis et

le publie en zérérat qu'ils ont transporté leur etelitis-
serment au

No. 152, RUE ST-VALIER,
SAINT-SIGVEUR

ANCIEN TERRAIN RENAUD
Us w'occupent toujours d'encadrement of tienne

Loigotrs en mugasin toutes sortes de Moulures, Mi
roirs encaslrés avec glaces allemandes, françaises et
ane , le toutes grandeurs ot Éjraissenss, et phe
Jratés clans totts les goûts.
Us s'occupent. zues-t de padntures décoratives pour

maisony, Culises, peintures unies et de couleur i
Veau, Imitation de tout genre, posent lu tapiuseries
tte, Toiles pour vitrines de magasins of Trani.
vents pour chassis d'églises et de tmrisons privées, de
toutes espèces, et tout eu qui concerno cette branche
d'niinires.

    

e exces promptement,
si Pacs > dite gratut assortiment

do vitres épaisses (d'late (lace) françaises ot ane
slalses, dont nous nous rhargerous de Lu vente et de
La prise de bonnes conditions,

      

 

AIUne visite eat sollicitéeGg=

N. 0. RUEL & CIE.
2 avril KetJ us

 

TERKE A VENDRE
cA—

BEAUFORT, COMTÉ

MAGNIFIQUETERIRE contenantnrponts,
en it ordre de culture, aves une bonne tunison,
uv =, petite maison pour les instruments nra-
toires, une porcherte, 105 fourneau à chaux et de
trén-lionnes chotures,

! terre produit G,050 dotter de foin, 660 minots
reading, S00 minota de peated eb a amet un grand

adin pour técaumes

one pds angeles informations, n'adresser à

M, DAVID MAILLOUN,
Champigny, Anclenne-Lorette
it

M. 4. A, MAILLOUX,
Rue do 1a Couronne,

St-Itoch, Quéliee,
84
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LL

23 mars

“LA JUSTICE”
Journal Independant

PUBLIÉ TOUS LES JOURS A DEUX

EDITIONS PAR JOUR.

PRIX DE I’ABONNEMENT:
Freon QUotimiEsss $8.00 par annde,

Forniox TIERBOMADAIRE BO CEXTING par année,

Aussi Impressions «de toutes sortes telles quo :

TETES DE COMPTES
FACTUMS

BLANCS DE; COUIR
DE BILLETS, ETC

LA Jtaties est rédigée par nn comits de cottaborn-
Leurs,

Inransue Pan

Lu compagnicd'imprimerie Provinciale.

DEMENAGEMENT

LS SOUSSIGNE

Jno. I. LaRoche,
Chimiste et Pharmacien

Vient de trausporter son établissement du No.
Il était, nu

, e e »

No. 67, Rue ST-VALIER, 67
ST-SAUVEUR .

l’orte voisine de chez M, T, GAGNON, meublier,
il a fait toutes les améliorations modernes,
Cotte Pharmacie tiendrm Un assortiment comple

de tout ce qui concerne cette ligne, entre autres,+ °

GRAINES DE CHAMPS ET DB
JARDINS

PRESCRIPTIONS livrées ca tout temps, même le
Dimanche, de midi lheure, etde Oh 7 heures
l'après midi,
M. Laltoche à obtenu des certificats ces premiors

Pharmacions de Ju Société Pharmaceutique «do
Montréal,
Fa compétence du soussigné dans cotto ligno]

engage donc les achotours à aller lui rondre viette
de bh us, les prix de tous les articles sont rè
mocérés.

UNE VISITE EST SOLLICITE
JNO. J. LAROCHE,

Chimlste et l’harmacie
J 147

AVIS

avril.
   Aux Amateurs de Peche

Les personnes qui désirent pêcher pur les Lacs
Beauport, Berryman, Fonnet ct Vermine pourront
obtonir une permission en s'ndreasanth M, Archibald
Simona, selgueur, lac Beauport ou À

M. JOSEPH DONELY, -
Restaurateur,

Rue 8t-Plerro, Basse.Villo,
. Québec-

11 mai, , ‘2m.  
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“ Byndleat de Québec :

  

-
.

cides ut moins françainos quo colle de M.

. Goblet.
sommaire dcs annonces

 

Enoan considerable : Oct Lomloux & Clu

Vente par oncan : F, Alt, Bt-Laurent

Avis ax entreprenours : D. Quellot :

La Société Permanente “e constructien des Artisans

Déménagement : Jno, Laltoche.

filover, Fey & Cle : 140 ballots,

   rermarourernonence roves rng

LA “JUSTICE”

QUÉBEC, 21MAL 1687 |
 

Quart l'iniquité aura couvert

toute la terre, ni ln justice a pu

ve cacher à l'anbre d'un brio

d'herbe, C'est assez pour qu elle

pontine el parle ten trois

tad. LimiaR CgeiNEr,

.

Dis ciise aainisierietle en

Fae

Lopropio do tae aor politiques

(ui su sont pn feat dee léremmnt ie pré-

Civ la troisièmeAUTRE ET be

 

vépuidique de 7
tenant s'apydaud

prédictions : si la u ave
trop anticipe Po auto ptère

ne, pavent dés nine

’ fesse de leurs  

* W'en

 

vob ques

Goblet a

\ cot,

Hoover dae an dligatres dog nis

l'empire, eb lui, vingl-

Lomopresque sans

‘teint coute toul ce

v'adilité douteuse,

la chute ae

eninge bee, See

  rats ea 1450

ti ral avec UE

Gants tous ves go nvetnenents transi-

ores an deviaeut un empéchement

auaind ix tdent un pen plus qu'on ne

Le voudrait à disparaitre.

SIM, Goldet se décide réellement à

vider lestienx, on diquele netloyagesers,

cette Faiz, bien (général : son sUCCESsEUr

prendra Lot en neuf, que ce suceesseur

Bice soit Goji mme vicillerie minis-

tétielle, comte MN de Freycinet, on un

Henne dangercusement, nouvel, conte

lo général Boulanger,

Et pourquoi ne seraît-ce pus M. le gé-

nérat Boulanger ? Ceux qui, l'année der-

vivre, treuslduient déjit d'un coup d'état

savent peut-bbre mmaînitenant se vassurer

plus volontiers eL reccaaitre, l'histoire

d'un Cavaignae aidant, que peur un pré-

silent de l'Exécutif beaucoup moins que

pour un président de la République, le

coup d'état est Un marchepied de facile

necès pour monter à la dictature, Fn

otitre ne nous disaient-ils pis cux-ménes

que le plébiseiie, qui Tut jadis si docile
Ia voix d'un Bonaparte, poarsit bien ne

pas pousser da mime élan à ke fortune

de M. Boulanger,

Oh! le nom, fe nom *

l’uis, il en esl d'autres qui ne sont pas

bien convaineus que M. Grevy ait fuel de

86 tailler des reutes dans l'étoile de la

souveraineté populaire.

five, ol. M. lo ministre de la guerre au-

Fait bienle temps d'etre promicr ministre
ison tour, un instant seulement,  pais-

tte les ministeres républi ad-

mis, ne peuvent durer œuère plus d'un

instant.

Muis M, lo ministre de Lu guerre ne

sort pus premier ministre, bien

assez qu'on se propose de le garder, lui

seul, comme relique des ministères précé-

donts, alin qu’il no soit. pas dit quo les

ruines mémes en sont disparues.

Los ministères passent, maïs lo ninistre

de In guerre nie passers pas.
Oui, ils passent 3 il faut les compterles

mintires qui se sont succédé en France

depuis lu chuto du sucond cmpivo.

 

’
us, c'est

C'est.

1 Jules Fabre, 4 septembre 1870,
2 Réorganisation du cabinet avec le

même président. du conseil, 15 février
1871,
$ Jules Dufaure, 2 aoûtb 1871,

4 Réorganisation par le même, 18 mai
1575,
à De Broglie, 25 mai 1873,
G Réorganisation par le même.

vembra IST,
7 Do Cissey, 22 mai 1874,
8 Butlet, 10 mars 1875.

9 Judos Dufaure, 9 mars 1876.
10 Jules Simon, 13 décombre IST6.
IL De Broglie, 16 mai 1877.
12 De Rochehouët, 13 novembre ISTT.
13 Jules Dufaure, 5 décembre 1877.
14 Waddington, 4 février 1879,
15 Da Freycinet, 28 décembre 18749,
16 Jules Fa-ry, 22 septembre 1850,
I7 Gambetta, 15 novembre 1881.
18 Du Freycinot, 31 janvier 1882,
19 Jules Ferry, 21 févrio: 1882,
20 Brisson, 6 avril 188.
22 Du Frecinet, 7 janvier 1886,
l’uis vint M. Gablot qui n'estplus.

or
= We

lu annonçant A la chambre la forma-

tion de son cabinet, M, Goblel lisait une

déclaration, disant. qu'il eu appetit à In

& mcorde des républicains de he chambre

pourl'expédition des affnives.

Les républicains lui ont été tidèles.

Soulement, une fois lex affaires plus où

vioits mal expédiéos, voici qu'on l'oxpé-

ie fort bien, lui-mème, on

Presque comme cela d'aller
eut.

Us viennent peut-être. Qui ?Ÿ Les Al-

emands ?.. Et cu serait bion ie M. lu gé-
néral Boulanger, qui reste, lui, pour le

moment, i aller voir plus tard où ils sont

“rendus.
M. Collet annonçait aussi qu'il aui-

veaït la politique de M. do Lroycinet
dans los affaires élrançères, politique que
In Cleanbre avait approuvée. Or M. do
Froycinot, en revenant une Lroisième
fois au ministère, ce que l'on dit être fort
possible, gongora-t-il au moins à écluu.-
gor lo bon procédé, sans trop demandor à
M. Goblet co quo In politique étrangère,
dont il lui avait lnissé los grandes lignes,
a pu lui enusor do déplaisir et do craintes
cachdos 7
D est permis de l'ignoror.

- Il est vonu, depuis. un an, bion des

rwneurs du côté do l’Allomagno ob du

ils véen-

-_ l’Oriont ; biendos rumours qui cussont
pwW'inquiéter des Ames encore plus pla-

Hs le ktisseront

ui disant

    

habiles de leurs programmes; {lame in-

dre poussée du pouplo occasionnés par-

fois pur une fanaso dépéche, ebau moindre

choe de la diplonsatie, l'on n'apprond pas

sans trembler, sur son siège de ministre,
tout cu qui s’est éerit dopuis un an dans

Ta prurse enropéenne, toul co qui s'est

dit dans les cabinets diplomatiques.

Lu vingt troisième ministère de la troi-

sièime répuldique francaise se formers

peut-être sous l'influence des hruits de

guerre, it cette ocussion ronouvelés après

avoir vainement couru l'Ilurope. Sans

pouvoir atcunument prédire ce qu’il en

sera, ceux qui no vealont pus désespérer

du la France sont bien prêts à tout cspé-
Ver du renouveus, car un ministère

né sous celto influence pourrait. n'être

plus un ministère de remplissage,

ss == PSR——

La musique dua Te Regiment
 

Il nous fait plaisir de constater l'em-
pressement du public iu se porter en foule
it l'audition de la grande célébration de
mardi ot inureredi prochains, à Ja noz-
velle salle d'exercices wilitaires, pe Ia
musique du 7ème régiment de New-York.
Ainsi que nos lecteurs le savent prolu-
blement, ce corps dé musique jouit de la
plus grande réputation aux Etats-Unis et
il appartient au régiment lo plus riche et
le plus en vue de New-York.

Lo recovoir ainsi qu'il lo mérite en se
portant en foule à la salle où il doit se
faire enteudre, c'est en mème temps
prouver notre courtoisie ct notre bon
goût, et acquérir des droits à l'estimo de
tous ceuxque ce corps de musique repré-
sente au milieu éu nous, c'est dire le rési-
ment tout entier. Nous tenons i signa.
ler ici uu détail, probablement ignoré
par nos lecteurs, cest que non seulement,
les œuvres les plus dilliciles sonic exéeu-
tées avec une rure perfection, mais enco-
tu ce corps de musique à dans son répor-
toire (ainsi qu'il en exéeutera mardi ot
mereredi prochains) des compositions à
grand spectacle à (ravers lesquelles on
croit entendre - ct on ontend récllement
-—des décharges de mousquetorte, le
horukardement d'une place forte, le galop
de la cavalerie, le tout agrémenté de
foux de Bengale, fusées, vle., ete. Sous
lus feux éblouiasants de douze lampes
électriques, avec un iimuense auditoire,
le spectacle de ce corps de musique au
costume brillant exécutant de ces œuvres
it sensation, sevr réellement superbe.

Our nous a dit que les corps de usi-
que de notre ville se sont entendus pour
recevoir brilkumment, ä son arrivée ici,
mardi mating entre 74 ets heures, la
Musique du iième régiment de Nes -Vork
Si Ja rouvelle est vraie, eb nous espérons
qu'ellel'est, nous félicitons nos musiciens
de leur excellente idée ; celte politesse
fers, nous n’en dotutous pas un sensible
plaisir à ceux qui en seront l'objet.
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RESUUE DES BDRPECERES

 

CRISE EN FRANCE

Be Fregeinet refuse da tache de
former un cabinet

Popuinrite du gen,

 

Boulanger
 

Paris, 20. M. De Freycinet s’est ren-
du an palais do l'Hclysée à quatre heures
cette apres-midi ota informé le président
Grévy qu'après mure délibération sur la
situation actuelle, il en était venu ila
couclusion qu'il ne pouvait espérer de for-
mer un cabinet durable. Fa conségnonce
il refuse la lache qui lui avait été assi-
guée.

Paris, 20.—Les députés de la chambre
reqoivent. force télégrammes des provin-
ces demandant que le général Boulanger
soit maintenu au ministère do la guerre.
M. Rochefort propose dans l'Intransi-

gent de faire signer une immense péti-
tion en faveur du général Boulanger,
d'autres proposent de faire une impo-
sante démonstration et que le général
Boulanger soit élu dimanche prochain,
comme député de Paris, malsçré qu'il soit
inéligible.

AFFABRES D'ERLANDE

Li TIMES KY LES PARNELLISTES

Londres, 20-—Le Times vient de com-
meter une nouvelle série d'articles
contre les prurnellisLes,

I yaouen cette ville, aujourd'hui,
graude réunion des députés unionistes
aux Communes. Lord Hartington ln
présidait.
I aété -ésolu d'informer le gouverne-

mont que lo sentiment était presqu'una-
wine dans lo pays contre l'ancienne
clause velative au hill des crimes.

L'ussembléo s'est fortement opposée à
ce qu'on érév dus misères au gouverne-
ment, et elle s'est énergiquement. dé-
elurét en faveur de tout projetde nature
À taccoureir le débat sur Facto des
crimes.

Rome, 20. — Le correspondan. ici de
la lrosse Associée n fuit des recherches
au sujet du prétendu mémoire préparé
par lo collége irlandais sur In question
ilanduise. IT est, d'après ses rechorches,
en mesuro do déclarerqu'aucun mémoire
a td publi par le colléeu irlandais ni
qu'aveun des membres de ce collégo n
dénoncéles purnellistes.  Cutte uouvelle
est done complitement fansso,

TEMPETE

Londres, 20,—11 y a ou uno violente
tempdte dans ln mor ivlandaiso. Lo Huby
est rovonu aujourd'hui avec ses voilos
les emportées. l’lusiours navires ons
dérappé de leurs ancres ob so sonl brisés,
Unallège à sombré ot le capitaine ot son
fils se sont noyés. Lo pont flottant au
nouveau débarendère à Liverpoot n été
emporté, On dit qu’il y a ou grand
nombre d'autres accidents,

LES BIJOUX DE LA COURONNE

Paris, 20, — La vonto des Lijoux
do ls couronne n° produit ke somme
de 63,560 louis. Au nombre des piorres
préciousus vondues est lo famoux “ Re-
gent "" qui a donné 7,040 louis,

 
 

  

Affiires d’Egypte
“onstantinoplo, 20.—On dit que la

Quand on préside a lun de cus gou- lec vention entro l'Anpleterro ot In Tur

vornemonts dGaocrntiques dont l'insta- |quie décrôte quo les anglais devront éva-

bilité n'est pout-être pns lo moins dan-

geroux des vices ; qui en France s'écrou-

lent, aves les échafnudages plus où mmoi-us

cuer l’Igypto duns trois aus k compter
do ki date do In convention.

Si après cette époque des troubles in-
téricurs surgissent on Egypte, les Anglais
ob les Pures réoccuperont co pays cou-
jpintoment ou séparément suivant que
d'entendront les deux ;ouvornements.
Aucun autre pouvoir n'aurs droit d'inter-
venir dans les affaires d’Exypte.

L'EXPULSION DES PRINCES DORLEANS

Davis, 20.-~Lo Conseil d’Htat à rejeté
l'appel des princes d'Orléans denrsudant
lo renvoi du décret les expulsant de
l’armée.

L'appet du prince Murat pour qu'on
6 réiutégrade duns l'armée à Été amis.

LA SITUATION EN EUROPE

Vienne, 20,-—Les hommes d'état ont
netuellement de meilleurs espérances à
propos de la situation politique en
fgurope. On w'attend que l’'ompereur
Francois Joseph, dans son discours de
clôture de le Dikte hongraise, exprimeri
su hauke confiance dut maintien de lu
paix.

GRÈVES

lruxelles, 20 On à repris les travaux
dans quelques mines. Le chef des vré-
vistis, LM ren été arrêté,

Pittsburg, LU - Lie gas Gen Laiguies
tiers est cowmencée aujourd'hui Cela
niluete 3,000 hionnues directement.

PREMBLEMENT DE TERRE

bionuires, YO On a ressenti une vio-
lents secousse de tremblement de leurre,

à Monte Carlo, à 8 heures, co matin,

LES

St-Pétersbourg, 20 On dit qu'aucun
otlicler étranger vo sera invité à assister
aux natneeuvres des Lroanpes russes, celle
année,

MANŒUVRES DE TROUPES

GREVE

Bruxelles, 20, La police fait l'arres
tation des chiefs de la grande crève ou-
vriére.

fudianapedis, 70 Les employés des
chars wrlains se sont ands en grove ce
madin, Un send char cireiile pour eonser-
var les droits de la compagnie.

Lbs CZAR CHR LES COSAQUES

St. l'étershourve. 20 Hier nouveau
jours de fête pour les Cosaques à Nova
leherkosk, La cxdine s'est promenée
dans la ville encaresse ouvert traîné
peur quatre chevaux blanes. Le Car et
sit sttite faisaient eséorte fu cheval,

Toutes les rues sur le parcours étiient
splendidement décorées,

Unie foule iimtaense étaient rendue
sur le passuge de leurs majestés pour les
acelainer iv outrance,

Le parti impérial se rendit:palais oft
il reçut le pain et lo sel suv un plat d'ar-
gent. Ts lui furent présentés puar des re-
présentants de lu noblesse, des artisons,
des employés de fabriques et de chomins
de fur.

Les propriétaires de mines de charbon
ont présenté à ht ezarine un vase fabri-
qué avec Un mioreean  d’'anthracite et
monté en argent. Le (oul pesait deux
livres.

Le clergé de Kahuuek présenta ala
czarine vu plat représentant un saeriice
boudhiste avec un eulice.

Le soir la villo à été illuminée et tou-
tes les places publiques remplies de per-
sonnes désireusos d’acckuner la famille
impériale quand elles en avaient ocen-
sion.

 

  

TOL DE SSANQUE

Une mectison de banque compléteancid déca-
lisée---Freudes considérables

Mexico City, 20. — Uno importante
maison de banque ici a fait une perte que
l’on prétend être de $500,000. Tout ce
qu'on connait, c'est que les officiers de
l'institution ont trouvé le matin les por-
tes de la voûte Loutes grandes ouvertes.
Toutes les valeurs avaient élé volées, à
l'exception de quelques sacs d'argent
dont les voleurs n’ont pas voulu évidom-
ment se charger,

  

informé que des fraudes considérables
onb été commises sur les agents d'une
banquo américaine au moyen de lettres
de crédit forgées, qui ont été présontées
simultunément par une bande do vo-
lours habiles dans six où huit des prin-
eiprales villes du coninent. Les fuuusai-
res n'ont puis été arrêtés. On espéré
qu'ils vont venir à Londres.

FEUX VE FORETS

Marquette, Mich., 20. —Les feux con-
tinnent in exercer leurs ravages. Les

a $3,000,000,

EN VOYAGE

Washington, 20,-- Le président, Mme
Clovaland ct lenr suite sont partis pour
une partie de pèche.

LE BILL DU COMMERCE

Washington, 20. Le consul des 1tats-
Unis, it Hivnillon, Ontario, rapporte que
les affaires dy son cousulat n'ont pas
souffert par l'adoption du bill de com-
merco cubre états,

UN ELASPAÉMATEUR

Masrristown, N. J., 20 — Charles 13,
Reynolds au été aujourd'hui convaineu de
blasphènio eb au été condumné à 8325 et
les frais,

UN ACCIDENT

Brosi, 20.-- Un accident a eu lieu au-
Jourd'hui sur le vaissenu français /reggues-
clin, Doux hommes de l'équipage ont
Été tués et dix-sept autres cravement
blessés. On n’a pas encore de détails sur
la nature de cet accident.

UN VOL CONSIDERABLE

Greenville, Olin, 24.-- Vors ‘heures
hiur soir, des voleurs sont entrés dans li
domonre do M. JM. Sprayod ot ontdé-
robe $17,000 on or ut en mounaio ayant
cours. M. ot Mme Sprayed sont tolle-
ment excités qu'ils ne peuvent. dire com-
ment ce vol a pu s'opérer.

INCENDIES

? Chicago, 20-—-Unu dépêche spéciale du
Cnlamet, Michigan, dit:

Lo villago du Ine Linden, ou lnc iu In
Torche, a été détruit par le fen, nujour-
d'hui.

Pertus, 200,000.
L'incendiv communes i LL.35 lieures

am, ob ne sc terminn quit 2 heures, mnl-
gré tous los cfforts-des pompiors.
Plus de 200 maisons ont été

dides.
incen-

T1 no resto qu'un hôtel ot un 
Londres, 20.—lue T'ines dit qu'il est

vertes dans lu haute Péninsule s'élèvent -

potit magasin pour toutes maisons d’af-
fuiros.
Los assurances sont pour un montirit

de 8736,000.

Plus tard

Marquette. Michigan, 20 -— Uno dé-
pécho do Houghwon dit que I'incendiv ot
sous contrôle a 5.60 p, mn.
On évalue maintenant les

£1,500,000.
Bridgeport, Con, 20.—11 y n vu ici

cette après-midi lo plus désastroux des
incondies qui sont jamais eu lieu ea
cette ville. Les pertes sont de 1000, -
000.

pertes iv

O'BRIEN A KING

IL EST ASSAILLL A COUPS bE PIERRES

OBLIGE DE SE RÉFUGIERL DANS UNE

MAISON |

Ottawa, 20. -— MM. O'Brien et Kil-
bridge sont partis pour Kingston. L'as-
sembléu et le banquet d'hier soir, ont été
un grand succes, Les agitateurs ont nul-
lement été molustés.
A Ja Cour do police cu matin, J. Con-

nolly, de Boston, à été condamné à 550
d'amende et aux frais, pour avoir assailli
en faco de l'hôtel Russell, hier soir, un
individu qui poussait des Draves pour
lord Lansdowne,

Kingston, 20— O'Brien et Kibride
sont arrivés ici aujourd'hui. Is ont été
reçus très cordinlement. O'Brien souffre
du douleurs aux côtés.

Les élèves des écoles centiroliques ot ln-
ligne nationale lui ont présenté une
adresse, O'Brien à fait un discours d'une
heure, à été très violent contre lord
Lansdowne.
Au sortir du Patinoir à roulettes où il

à fait son discours il a été assailli par Ia
foule à coup de pierre ct est parvenu à
so sauver dans ln maison d'un oi,

O'Brien part co matin pour la chûte
Niagara,

 

wr

sr

EN FRANCE

Où en est-on de lu jeux où dela guerre
ontre l'Allemagna eb Ia France ?

Lies menaces de l'Allemagne présen-
ent-elles toujours le mémo durer |
C'est ce dont on na plus Fair do se

soucier.

Pour le moment, la Détiocratie Fran-
aise esl en voyage,

MiuisLres et députés vonk de ville en
ville, et jusque dans le pays des Krou-
mits, racontor aux Francais, aux Arabes,
aux Kabyles, que l'ennemi” c'est le
clérical et non le Prussien.
M. Berthelota fuitnaguire deviolentes

sorties contre le catholicisme, détostable
propagiateunr de toutes les superstitions
qu'il promet de détruire avant peu, pun-
dant que M. Clémenceau ii Saint-Tropez,
M. Millerand à Chalons-sur-S"Snône, ont
tound contre le Clergd et juvé, devant
le personnel do l'administration, d’extir-
per la lèpre dévorante du Clergé.

Des affaires extérieures, personne n’en
dit mot,

Généralement, on peut reconnaitre 1Gr
Démocrate français it ce trait: plat à l'é-
ard de l’'ANlemand, —insolent in l'éard
din Pritre et de Ja Religieuse.

M. de Bismek, lui, va se reposer
chez lui, jouir de ln terrible alerte enuséo
aux Démocrates français, et qui a si heu-
reusement servi lus projets du l'russien.
M. de Bismairek poursuivit son plan.
Après avoir demandé l'augmentation

régulière de son affectif militaire, il de-
nde argent pour le payer.
M ne va pas voir les Kabyles, lui, mais

il a fait ratifier parles Italiens lo traité
qui lui garantit qu'au jour venu, l'Italie
fera une forte diversion du rôté de la pa-
tric de Garibaldi le XN ois,
fo corvespomdant, des Débats dit qu'il

n'y a plus moyen de douter que tout ne
soil convenu entre Derlin et Rome, de
cetle Rome que les Républicains ut les
Donapartistes ont voulu que le heau-père
du prince Napoléon possédal ; a

* M'esthors de doute que lu traité
** cutre l’Allemagne, l'Autriche et l’Ita-
** a été signé précisément à l'époque où
je vous l'ai zumoncé, eb qu'il est accep-
** té par les nouveaux ministres connie
** quar les anciens. ””

Ledit correspondant veut croire que ce
Usuité à ** un caractère purement défen-
sif,”

Mais comme if ne veut pas passer pour
Un nitis cb qu’il sait que le mot ** défen-
sif ” n'a aucune signification sérieuse, il
ijoute qu’en effut des conventions de ce
genre sont moins dans Jes terines que
dans l'esprit de ceux qui les interprètont,
el que la meilleure gurmntie est dans ‘lu
““ catactère de M. Crispi, qui a le Lem-
“* perament et les vues d’un honnne
“* d’État.”

Les Débals ont, sans doute, été forti-
liés das cette bonne opinion sur Crispi,
quand ils l'ont entendu dire :

** Ju ne suis pas assez sob pour jiumais
*“ faire alliance avec la République.”
Quoi qu'il en soit, la seule chance des

d'rançnis de ne pas être attaqués sur les
Alpes ou dans ln Méditerranée par les
Italiens, repose sur In bienveillance de
Crispin-le-Pantin, comme l'appelaient
dernièrementles radicaux !

Les Débats ne sont pas d'ailleurs autre-
ment rassurants pour le mnintien de la
paix. Leur correspondant, toujours le
Mménie, à causé avec des personnages qui
venaient do voir do pits lo Prines-Chan-
celior 5 voici co qu'il rapporte :

** MyrGalimberti, revenu de Berlin,
m'a dit, s'être eutreteuu longtomps
avee dM. do Bismarck do la ques-
tion de la paix et do la guerre. Lo
chameclier lui n répété ce qu’il n dit
publiquement, c'est-à-dire qu’il n'atta-
quoraib jamais lu France, mais que, si
on l'attaquait, il était prot,
“M, de Bismark no s'est pas borné
ln, TLdévoloppé à l'envoyé pontiti-
cal toutes les vaisons qui lui comman-
daient cette ligno de conduite. Et ces
raisons sont tolles, «ce qu'il parait,—
eur clles ne m'ont pus élé communiquées,
—quo MgriGalimberti est convaineu de
In complète sincérité du son illustre
intorloeuteur.
“yn done bien des” raisons pour
quo la Franco porsiste dans son atti-
Ludo do réserve ot pour qu'en co ens
Lu paix ne soit pus Lroublée.
*“ Toutsfois, at hommnie, qui est fort
au courant de ln situation, wma dit
qu'il ne fallait pas avoir trop du con.

finnco, quite tout lenuil de un inchlent et

irincident quelevaque était fort pus-
sibls.
** Jo rogrotto de conclure pauuno note
inquiétante, mais, avant tout, il faut
dire In vérité.”
Oui, il faut dire In vérité, ot cettu vé-

vité, c’est quo lo discrédit de la Répu-
Dliquo frangnise s'augmentorit ene we,
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sé si colmétait possible, au spectacle do eos
promenndes Ces chefs parlemontaires of

 

des ministres, qui font ressembler lo
personnel politique à une troupe de
cirque ambulant.

Pout-ôtre les Républicains ponsunt-ils
qu’il est plus sage i sux, après tout, do
jovir de leur reste,

Il couviont aux monarchies de vuillor,
suns rolèche, iv In sécurité de ln nation,
11 est dans l'essence des gouvernements
démocratiques d'apporter moins do pré-
occupations duns In dircetion des nflitires
publiques. Qui. les difficultés surgivont
il sera toujours téinps de s'en émouvoir;
on aure du moines joui de ln vie ot des
lihéralités du couzribunble avant que lo
Trésor soit à see, - .

Si lo Libre-ponssur n'était pas aussi
un libre-viveur, où serait le progrès ?
Dune, les Répullicains doivent être

tout à la joie, pendant que les monar-
chies do l'Europe enserrent la Franco
d'ano triple armée... ** défensive ””
bien entendu.

PESE

VARIETES
 

LE FILS DU COLGNEL
 

Lo fils du colonel était à Strasbourg
depuis quelques remmines quand la guerre
évlata et lu déchazation vint l'y surpren-
dro. On nen fut pus ému outro mesure
dans lu ville : les Strasbourgeois avaient
pleine confiance dans l'armée française
qUi HO connaissitit guère les revers, et no
s'attendaient pus à lu voir découronner,
surtout par des Allomands, do son auréole
d'invincibilité. L'inquiétude des cercles
militaires, mieux renseignés sur In dé-
fectuosité de nos armements, ne s'étiuit
pas répandue dans la population ; on
comptait sur lu victoire après une cam-
pane de deux og trois mois du genre de
celle d'Italie Les patriotes n’en re-
grettaicnt pas moing cette nouvelle eflu-
sion do sang dont ils ne saisissaiont pas
les motifs. On ne prévoyait pas la dé-
faite, mais on aurait préféré ln paix iv lu
victoire.

La femme du colonel était purtagée
entre la joie de revoir son ward, dont le
régiment venant du centre de l’Auvergne,
allait passer à Strashourss, ct l'anxiëté
des nouveaux dangers qu'il allait courir
sur le chzanp de Bataille. "Triste situn-
tion que celle de ces feunnes d'officier
dont un ordre winistéviel jetteun jour
à l'autre it In gueule des canons ce qu'el-
les ent de plus cher! Vie d’Angoissus,
de pérésrinations do dévouecct !

Jean, qui allait sur ses dix-huit ans,
blond au yeux bleus et aux traits fémi-
mins, efllunqué, inaigro cb pâle, comme
où voil presque toujours les (ils des gon-
dimes, lait plein de feu ct voulait à
Loute force accompagner son père à l'en-
neni, ce qui redoublzit les chagring ma-
tornels.
De quel bon cœur ils s'embrassèrent

tous les trois quand ils se retrouverent
réunis pour lu dernière fois peut-être !
La poitrine du vieux soldat, quand son
cou fut enlucé dans des bras bien-naimés.
palpitu plus fort que devant la mitraille,
ut il eut un sourire de fierté, quand, les
grandes effusions finies, il entendit son
tils lui dire avec énergie :
-—Père, je vais avectoi.
Lit dans un transport délirant, les

regards allumés, lo père allait répondre :
€ Viens ” quand ses yeux tombèrent sur
ceux de la mère qui était tout humuctés
du larmes, il su conteint et répondit:

Non. Pas cette fois-ci. Cotto fois
c'est l'affaire des vrais soldats; si Par-
faire tounait mal et que la patrie fût en
péril d'être envahie ctdémembrée jet'aup-
pellerais moi-méme le premier.
Jeufit ke moue :
--Pardi ! Tu dis ¢u parce que nous

soumnes sûrs de gugner.
Lu colonel eut un triste sourire de

doute ; ct Lu mère le remercia d'un’ re-
gard ému,
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Ouest en déroute, malgré l’énerseiv de

la résistance, les hordes CAllomands qui
out dégorgé sur le France ont cu raison
de nos armées trop peu nombreuses. Les
premiers fuyards entrés à vau-de-roule
dans Strasbourg, ont apporté Lu sinistre
nouvelle et répandu l'eflroi, Dans quel-
ques jours, In ville sera cornée et bum-
bardée si elle nese rond pasä la pre-
mitre sommation. On aura cetts année
un lugubre quin:s août ; les dépèches se
8e succédent/do plus en plus alfolantus.
C'est l'invasion.
En arrière do Froschwiller, le colo-

nel, la tête entourée d'un bandeau Dlane
tout rougi, chevauche dans In diréction
do Saverne, prévccupé du sort des sions
ebfermés dans une ville dépourvue de
forts détachés : en deuil de sun réyi-
ment, qui pour æiusi dire, n'existo plus.
Ses ofliciers—Coux qui vivent encore—
sont autour do lui :
—Capitaine vous reste-t-il des home

mes ?
—dJe n'en sais rien, je ne crois pas, Kt

vous {
—Trois, dent nn blessé,
—Solides #
—Un sapeur, an vieux et un conserit.

Nous sommes lea derniers de l'armée, 11
faut faire sauter le pont que nous venons
de traverser.
—Dien, mon colonel.
—L'ennemi nous talonne. Les hom-

Mes quo vous allez charger de cutte
mission ne reviondront pas ; ils sont sa-
critiés.
—Bien, mon colonel ; mais il en Faut

an ming un do plus,
Xn cot instant, au milion du désarroi

«les uniformes, apparait tout haletant un
jeuno homme en paletot bran qui crie de
loin :
—Père, me voili ;

*,5%

—-D'où viens La ?
—-Pu n'as dit que tn mv'appellepais si

Notls rencontriots des désastres. lu ne
voudras pus désavoner Li parole.

== Comment est Lu venici ?
J'ai Inissé dive les autres qui préten-

daiont que je mo sauvais do In ville, com-
me un pleutre, pavee qu'on allait lu hon-
harder. Jo suis vonu à pied avec bien du
mul. Dans tous les villages, on aunonçait
a faux l'arrivéo dus Drussions ; nous
avalis marché toute In journéo sans dé-
semparer. Des hommes cu régimont, dé-
handé, m'ont dit que tu étais poui-Âôtre
prarici. J'étais déjit dans ln désolation
vb craiguais de no pas to trouver. lenfin
Je t'at aperçu ot j'ai convu.
—lit ta mère 7

, J'ai couru, te dis-je, aussitôt me jo
tai aporgu; olle est avee moi; nous
allons In croiser.

Effectivemont, voilh la inôre toute
un denil, ob nu conp- d'ail intorrnen- ‘tour du colonel, ele répond d’un fon|
déterminé : —Oni, iln dit vrai: il y a quelrues

CET ESPACE EST RESERVE PAR
OCT. LEMIEUX & OIL.
= 

lente à l'encan d'ouvrage rustique

Jar OCT. LEMIEUX & CIE,

Jeudi le 26 mai

Nout asons reçu lustruction de M, le Chevalier
Vineelette do vendre à l'encan, Jeudi 16 26 mini au
vaste magasin no 50 rue de lu Couronne Et-Roch
(autrefois tnagacin Arttiur Dion) un assortiment con-
#idérable d'ouvragge rustique consistant en sofa, cau.
reuse, chaises, tables, Jerdinière, cte., ote, ote,
de tout est artistiquement construit en cèdre en

couséiquence incoorruptible et peut raver Pimteon-
Péré des saisons,

Le vente commencera à DIX heures n wn,
clses,
Ris Ceux qui ont des partorres ou Jardins sont in-

vités de profiter de cette vente, car le tout sem dis.
posé sans réserve,

pre.

OCT. LEMIEUX & CIE,
JE Gf—

AVIS

Conformément à l'acte 47 Viet. ch. 25, See, 13,
vie Gb par le présent donné que fe T1 mal courmnt ;
le goussigné à saisi à l'endroit appelé Lac Bellevue,
dans le comté de lortneuf, un certaîu lots de fou
cures ef peaux, CL que partie de ces fourrures et
peaux à eté dûment crmlisoquée,

IO, SULLIVAN,
Garde-Chasse,

Camphire ! Camphre !
Nous venons de recevoir alla

Phasincocée Centrale
un nouvel approvisionnenient de CAMES
FINE, qualité extra

s7mai 1887,
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AUSSE: Un acortiment choist de :raînes de Juv.
ding, de champ, eb de leurs,

PRIX TRIES MODERLS

Notts avons hesoln d'un jeune bonne respecte,
pour servir connue apprenti darts notre Pharm

duo J. LaRoche & Co.

67 rue Et-
Ed 21 mai

alier, St-Sauveur

jours, c'est moi qui l'ai empêché de
partir ; aujourd'hui, c'est mot qui la
mène.

Lui, alors, les traits impassiblps mais
les cheveux tout droits et la voix lé-
gérotient allérée, se tourne vers le Gipi-
taine :
—f vous manque un homme le

voici. Ha pus d'uniformie, mais il est
fils de soldat ; il connaît le métier, je
vous le garantis,

—-DBien, mon colonel.
-—Déjit, l'enfant parti en sens inverse

do la vetraito a disparu.
l'Instinet maternel s'est révolté, et

commie Une tigresse, elle saisit son mari
par le bras, Teil injecté de sang, lui en-
fonee dans Jes chairs ses ongles à travers
do drap d'uniforme, eb hurle :
—Où las-tu envoyé ?
Lai, toujours hlante conne un linge,

do la méme voix atone, il répond tout
doucement :
—<À son posle,
—A li mort,

mort,
fille s'atlaise tout d'une masse sur la

chaussée, ct il La fait emmener dans une
prolonge d'artillerie qui vient de passer
* point nommé,

west-ce pas? A in

—————mA©ER6Pree...

NOUVELLES GEN

 

 

TUÉ PAR SON PÈRE

Robert Cromwell, qui était considéré
comme un des piliers de l'égliso métho-
diste de nègres de la localité, à tué son
filsline Brook (New-Jersey)à force de
le rouer de coups, dans un accès de co-
lère où de folie religieuse et n disparu
depuis, Ce crime à soulevé une Lellein-
dignation dans lu localité que Cromwell
ponurvail bien être lyuché s'il est pris,

 

DÉCOUVERTE

UM a découvert, dernièrement, du
warbre blame de belle qualité, sur ile
de Calumnet, sur le haut de l’'Ottawa. On
va prendre des mesures pour oxploiter
cetle carrière do marbre qui se trouve
sur Le propriété d'un M. Allan.

SUICIDES

Les rapports da la police constatent
quo le nombre dos suicides ii Berlin a été
de env, dimanche dernior,

TUE PAR LA FOUDRE

Lis foudre # déjit fait beaucoup do vie-
tinies cz printemps aux Etats-Unis, no-
tammnont dans l'Ouest ; mais le plus sin-
gulior de ces accidents est sans contredit
celui dont un nègre vient d'être victime
dans l'île Smithland, forméo par I'Ohio,
sur la frontiére do I'Biinois, Trois nègres
Jolin Renchell, Lowe Hopping et Bod
Boyd, élaient occupés à labouver par un”
temps des plus clairs, lorsqu'un tout
petit nuage, it poino perceptible dans
Pazar duciel ot rapidement emporté par
le vent a passé sur eux. Soudain un
éc'air a jailli de cettonudedpeine visible,
un formidable coup de tonnerre s'est fait
entendre, ch lus trois négres of lours
mulesont été ronversés sur le sol sans
connaissance. Quand quelques instants
après,Hopping et Boyd ont ropris lours
sens, ils ont constaté quo ltencholl était
mort, cb lo cadavre do cet infortuné était
tellement raidi qu'on eat dit qu’il était
pétritié.

CAUAVRE RETHOUVÉR

On vient do découvrir dans uno vicille
hutto sur le bord de Ia rivière, près de
Cnledonia (Minnesuta), le endavro d'un
hone dans un état do décomposition
lres avancé, et dans les poches do quel-
ques vôtements en loques qui so trou-
"ont dans In hutle, une sommo de.$5,-
000 en billet ct on or. On suppose que
le défunt était un des voleurs qui infes-
tuient la région il y & quelques anméos.

DISPARTTION D'UN FSEUDO-FANTOME

Dupnis plusiours jours ln maison du
dustour Jolm Williams i Now-York était
pendant Lu nuit le Lhéâtro do scènes ex-
Lrnordinaires quo Lu famille ot los voi,
sius abixibunioub à dos fantômes, L'autre
nuit copondant les voisins ont corné In
maison CÉ 30 sont postés on -ombusende
tout rutour.

, Vers minuit quatro où cing détons-
Lions d'armes à fou ont rotenti succussi-
vement dans Ia maison hantéo. Sortant
alors de luurs cachebles, les voisins ont
envahi ls maison cb ont trouvé un jounehomme do dix-huit ans, Fdward

~

Wil-
lias, lo petit fils du docteur, courant
dans l’escalior comme s’il oi poursuivi
quolques êtres invisiblos. Le jouno hom-
mo pordait du sang on abondance parune légère Llossuro qu'il prétondait avoir
PEÇUO at cours d’une lubto avce un volour
armd, '
Au lover dujour lo blusas avait disparu

de Jn maison ob son grandipbre constn-
ib an mbime Lomps qu’on Tui avait pris
51,800 clan«0 cassotto,
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PLUS CALME

Leo Canadien se fait bon prince. 11 dit

quo lo parti conservatour no reprendra :

Je pouvoir quo si le pouple le veut bien,

+ Nous n’avons pas une hite induc de
reprendre le pouvoir : nous en accupte-
rons les responsabilités quand le peuple
le voudra sérieusement, pas avant ! ”

Kin offot, quand on a ou une répu-

«mance tout iv fait indne in quitter lo pou-

voir, contrairement à Is volonté du peu-

plo, il west pus sang grandeur dame ob

sans coniponsation, d'attendre au moins

que lo poupls aillo nous chercher pour

nous bre uver sans raneune,

« Nous sommes, pour le moment, ou
minorité au point de vuo du moudo,--(au

puint do vue du ciel où de l'enfer, co su-

rait pont-être différont)-- mais nousavons
poux nous lo talent, les saines traditions,

Ia confianco do la partio In plus considé-

rable, I plus nine de l'opinion. ”

Ft quand ona poursoi le talent, les

saînes traditions, la confiance de ls par-

tio la plus considérable, la plus srino do

l'opinion, qu'importe après tout Lu mino-

rité dans cetto vallée de larmes pooliti-

ques ? Il nous est bien permis de laissor

ulisset lo pays, qui lo vous bien, sous le

règne des mucotretises passions, et d'atten-

dre, sans aucune hâte fndue, le règne  dos jours meilleurs.
———————nes

A TORONTE

Si lord Lamsdowns n’est pas font
1

contristé du co qui cat arrivé à Toronto, 1

c'est qu'il se donne bien du mal pour ne |

agraire, ot Wall, reporter do lu [ri
b'aure, surti.ent de lu Rossin Houso par la
porte sur ln rue York. Ils étaient suivis
de Kilbride ct Teety, de In Ligue. ‘Vous
Furont reçus qudes neclumations ob des
Wurmures partant de diverses parties do
lu foule.

Us détilèrent par la rue King iu Pest,
suivis pur la foule ob accompagnés de
deux honnues de pulico La foule lus
sifllait cuntinuellomont et donnait des
signes du désapprobation.
Au coin de la rue Bny où se trouve un

chemin mnendmnisé, ls foule commença
& lancer dus pierres à O'Brien, Mulligan
ct Wall, Kilbrido et Teety qui so trou-
vaient en arrière échappérent à l'atten-
tion de la popultco. Hs tournèrent rapi-
doment lo coin de lu rue Bay ct descen-
dant, les pierres pleuvant sur eux.
O’Brien fut frappé entre les doux

épaules ot tomba. Il se releva rapide-
ment vb cherchn à entrer dans quolques-
Unes dos maisons do In rue mais il trouva
les portes formées i clef. 11 fut frappé
do nouveau et tomb it genoux.

Wall fut frappé à ln tête tout près de
In tempo et gravement blessé,
, Mulligan fut frapgé à la jouo et Cahill
& la tôto. Tous deux reçurent de larges
cntailles,

Les hommes de police n'échappèront
as aux coups, le sergent Adain recut
Uno large coupure sur lu tête. Lus hom-
mes firent une attaque sur la foule, qui
en pril avantige pour sv ruer sur
O'Brien, Deux hommes le saisivent,
mals avant qu'ils aiont pu lui faire, du
Jual les hommes de police se jettèrent
sur cux.

O’Brien so mit alors à descendre en,
courant la rue Bay au iniliou d’une pluie
de pierres dont une lui tomba sur lu
pin TEtourna par le rue Wellington ct

lor, forgeron, où se rouvaient plusieurs
homes a l'ouvrage,

La populace se mit à kuicer des pierres
‘eur le nuvison ct on Un clin d'œil il en
était fuit des vitres, cte., ote.

Lalor fit sortir O'Brien par une porte
CN arrière et par une petite ruclle qui

-NewsYorl, sous In direction de signor C
A, Capp à ; Overt être,ppa. Québec s6 tronvers être
Ccroyons-nous,lapromière ville eatadlionnovisitéo pur Uno aussi importante ob Uno
Aussi considérable organisation de ce
gonre, Nos voising de Montréal qui ont
remué ciel ot terre pour que cette musi-
“que arrête chez eux ct se fasso ontendre
dans leur viile ont échoué dans lour ten-
tative, malheureusement poureux, C'est
par une permission toute spéciale de MM.
les officiers du régiment que leur corps
de musique se rend Québec of nous
devons, il nous semblo, apprécier comme
ellu lo mérite, cetto déférence cuurtoise
do lour part.
Sans vouloir apprécier le mérite «des

nôtres, il no faudrait pas copendant s’i-
Nuginer que le corps de musiquo du 7e
Régiment de Now-York ressemble, sous
quelque rapport, aux organisations simi-
laires que nous possédons au Canada. Ce
serait se tromper grandement, en rénlité
il n'y an pas do comparaison possible. 11
no peut être comparé qu'i la musique des
** Horse Guards,” dirigée par Godfroy,
eut peut-être mieux oncoro, à la ** Musi-
que de In gurde républicaine ” de Tavis.
La Musique du Te régiment Inissern
New-York, par un eonvoi spécial, ot ar-
rivera & Québee, mardi, vers 8 ou 9
houres du matin,
Nous vorrions nvee plaisir un grand

Hombre du nos concitoyens se porteà
leur rencontre et leur souhniter ln bien-
venue, Cost par des procédés courtois
qu'on reconnait dignement les politesses
qu'on nous fait.
Nous no doutons pas un instant que

Lout Québec se trouvera au nouveau
Drill Shed, mardi ct moreredi soir ;
manquer unesemblhible occasion seraitnon
seulement une négligence do notre part,
co serait nous faire injure i neus-mémes,

entra dans ln boutique d'un nommé Ln- et, Dieu merci, nous tenons asses à
notre réputation pour ne pas permutlre
que le corps du musique du 7e régiment
n'emporte pas un agréable souvenir de
leurvisite au milieu de nous.

À kr Basilique

Cuunne toutes celles qui ont lieu à
pus s'on réjouir ; matis on nous dit quil déboueho sur lu rue York,il put regagner celte église, ln solennité d'hicra été mae
est souverainoment contristé. :

Il doit l’être d’autant plus que sa pré- |
seuce,—bien malgré lui sans doute, — à

paru donner aux Orangistes le courage
de ces molosses poltrons, qui ont de l’au-

dio un peu toujours, mais surtout de-

‘ant leur maitre,
M. OBrion remportera do son voyage

au Canada différentes impressions. 1

saura que dans la province française de
Québue, quo dans ce Québee mêmo, dont

Ia population était nuguère encore Lraitéo
d'émeutière, nous avons protesté contre

l'inopportunité et l'inutilité de su mis-
sion, csmime il convenait de le faire au

nom de notre loyauté au représentant de |
Sa Majesté, mais que nous avons su ce- |

pendaut respecter l'amour de ln patrie
dans uno ‘Ame convaîneue ol souffrante

de ses malheurs.
IL saura aussi, que co qu'ils sont eu lr-

lande, les orangistes lo sont à Toronto,

et il convionera peut-être que, sous ce

"apport, su mission était bien inutile ; il
n'avait rien à nous apprendred'eux, mots

les connaissons depttis longlemps.

Mais qu’il su console.
Comme nous l'avonsdit, su croisade, que

nous jugions pour le moins inutile, aurait
pu discréditer quelque peu ki enuse de

l’Irlande au milieu de nous, mais Voici

que les oraugistes de Toronto, en nous le
renvoyant bout sanglant, ont éveillé de
nouvelles sympathies qui ne s'éteindront

pas.

 

LE VOLAPUK

Le volapiik est un langage universolle.
Un badois (d'autres disent buuleud!), s'en

prätend l'inventeur :

Lehloyor. Comme les premières publica-

tions de ce savant no remontent wiv

1881, eb qu'un de nos compatriotes Qué-
beeyuais, M. Georges Boucher de Bou-
cherville, avait, dès 1870, fait part nu

public canadien d’une étude élaburée sur

le même sujet, Une grave question se

psa: quel est lephifanthropique,qui aux

youx de la reconnaissante postérité, res-
ta l'inventeur du Volapük ? M.

Schloyer à trouvé le nom ; M. de Bou-

chervilly, a trouvé la chose, Do son côté

M. l'abbé Enflumme, Professeur à l'Uni-

vorsité-Lavnl, assuro quo le projet d'une

langue univorsolle est à l'étudo, parmi
les savants, voilé des dintées, presque des

siécles. Allons, tant mieux : les volu-
pukistes du vingtième siècle auront le

champ ouvert i leurs brillantes rocher-

ches ot ce no sora pas un mince titre do
gluire pour colui d’entro eux qui parvien-

drab faire In lumidre dans co chaos.

Nous no voulons pas préjuger le début
des siècles futurs, mnis en bon patriote,

Hour Lonons pour M. George Bouchor de

Bouchurvillo : notre ciol n’ost pac si en-
tassé d'étoiles de première grandeur quo
tous no puissions y ajoutor collo-E.
Lo Cunudien. de ce matin,nous promet

des émotions prochaines, car il va pu-

blier ces jours-ci, uno ontrevue d'in do

808 roporters avec M. de Bouchorvillo.

Nous de savons pas si cet _ entroticn a eu
liou en Volupäl: ou on langage numérique,
mais nous tiendrons nos lectours au cou-

ant do toute cote affaire on bon eu-

Nye,

ntlGRlemme

O’Brien a Toronto

Assant brutal
-——

L'AGITATRUR BT AUTRES PERSONNES
BLESSÉES

Toronto, 18.
O'Brion ot Kilbride no sont pas partis

ce soir, commo ils lo croynient d'nbord.
Ts parttront pour Ottawn domain. Cu
fait n’était pas généralement connu ot
une fouls nombrouse se réunit dès avant
six houros on face du Rossin Hono ot
nussi À In garo Union“ pour ôtro témoin
du départ. Un pou après huit houros,
O'Brion, Mulligan, présidont, et Onhill,

Rossin House.
La populace attendit uncore quelque

temps devant ln boutique de Lalor,
mais co Voyant pas sortir O'Brien, se
rendit au Rossin House,
Pendant ce tempa-liv Mullian, Cahil

ct Walsh  s'¢laient. rendus au Rossin
House et avaient fait panser leurs bles-
sures.
Devant Rossin House on entendit

longtemps les mmurinures de la foule et
l’excitation étrit à son comble.

NOUVELLES BE WINNIPEG

Glerviee spéetal fu fa J rstiee)

Winnipeg, 20.—Hier l'après-midi cite
honnr.es travaillaient sur un échafaud à
In construction d'une munison quand l’'é-
chafaud s’écroula et les cinq ouvriers
firent une chute de 25 picds.
Les blessures de l’un d’eux, ur ronmé

Sinclair, sont fattles. Les autres n’ont
été que lézerement blessés.

Lord Clifford, Angleterre, était en
cette ville, hier.

pr

Mort d'un president ae
Banque
 

Flor: d'an president de bauque

Montréal, 20 mai,
M. GC. 1°, Smithers, président de la

Tague de Montréal, est mort,

re

ISTTex efonnant
 

C'est le devoir de tous ceux qui ont

de faire connaitre à leurs aunis ses quali-
tés étonnantes dans ln gudrison de la con-
somption, des froids sévères, du eruup, de
l'aslune, de In pneumonie et en fait de
toutes les mnladies de ln gorge et des
poumons, Personne ne peut employer

diat. Trois doses gudrivont tous les eus
et nous considérons le devoir de tous les
pharmaciens, de le reconnmmander au pau-
vre consomptif mourant. Qu'ils essaient
au moins une bouteills, car 80,000 dou-
zaînes de bouteilles ont été vendues l'un
dernier ct pas un traitement qui n'ait
pas véussi. Uno médecine comme le Sirop
Allemandne peut &tre trop connue, Do- , : y : Cort: Bou- et mercredi puochains. Nous croyons si- marchandises de M. 1 A. Fortin au munuuidez-le à votre pharmacien.
teille d'échantillon à l'essai, vendues à 10
vents. Grandeur régulière 75 cents.
Vondues par tous les phavimaciens el
marchonts des Ttats-Unis et du Canada.

Funerailles de 3. ¢. Re

chette, sr.

Les funérailles do M. Olivier Ro-
chette, sr., ont en lieu hior matin, & dix
heures, àl’égliso do I'Ancienne Lorette,
au milieu d'un immense concours do pa-
rents ct d'amis.
Lo servico funèbre à été célébré parle

Révérend M. Faguy, assisté do MM. les
abbds Fectenult et Tabvee jue, comme
dinero ot sous-dinero,
Lo deuil était conduit par sopt do ses

fils et ses petits-fils. .
Les porteurs des coins du potle étaient

MM. Kd. Drousseau, Alex. Dugal, Oli-

vier Frenette et LouisGravel de Québec,

ct MM. Joseph Dussière ot Pierre ‘Tar-
dif, de l’Ancienne Lorette. .

11 y a out chant ot musique ; À l'épi-
tro lo chœur de Porgue a chanté ‘ ilu
mort.”
À l'offertoire M. Joseph Liumontagne à

très bien rendu‘* L'éloge dus larmes. Au
sanctus : Misorero :” BM. J. Godbout.
A la communion ¢ OSaluris,” par M:
ko Dr-Gingras, M. lo DrFisct a chanté
ila tin do ln messo *“ Lacloche tinte.”
La tombe disparnissait sous un grand

nombre do magnifiques couronnos, do
croix, ot fleurs naturelles, precioux gages

d'amitio d’une foulo do paronts et d'amis.
L'église était remplio do fidèles vonus

do toute part vendre un dernier hom-
Junge i ln mémoire do cocitoyon intègre
qui avait su pe ses qunlitds, et ses vor

tus, s'attivérl'estimo générale. |
Nous offrons encore une fois à In fa-

mille éploréo nos plus sincères condolé-
ances.
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Musique du Te regiment de

New-York

a visite, nud sucrétaire- do ln branche: do In Liguo

     

Con'ost pus sans Une cortaine antisfac-

tion d'umour-propro quo NOUS attondons

i et moreredi prochaiu, de

a célèbre Musique du 7e régiment  d

guilique à lu Dasiliquo.
Mgr Langevin, de Rimouski, a oflicié,

assisté do MM. les abbés Edmond Pa-
radis et I. Dernier, du Séminaire.
NN. Ss. Hamel, Légaré eu Paquet as-

sistaient au trône pontifical,
Lo sermon a été dim € par Son fmi-

uence le Cardinal.
A l’orgue, les élèves du_ Séminaire ont

chanté lu messe du second ton harmo-
nisée, par M. Perrenult.
À l’Ofertoire, M. Gabriel Marchand,

« chanté un O Selutaris, de Nicolao.
M. Marchand est un superbe tenor

que tout le monde a adisiré.
À l'élévation, un étranger, un jeune

français, du nom de Paul Gurvigue, a

admirablement donné Vode Fern, air
A Euedise de Stradella,

Le Jubile

Nous apprenons que les élèves de nus
communautés religieuses auront jour de
sortie, mardi prochain. C'est lv une
bonne nouvelle pour grand nombre de
mmilles, cb co congé dound  ajoutera eun-
core à l'éclat des fètes du Jubilé.

Broîts pereus

Lo montant des droits perçus it lu
douane de Québee lo 17 mai était de
$2,081.70.

Les tribunaux

Absolument rien à la cour de police,
par contre nombre de pocharils à la cour
du recorder. Voici le détilé : T'ons, J'itz-
gibbons, vagabond de profession se
donne le luxe de se suouler, doux mois
do clou. Un cordonnier, ivro rue Rich-
mond, $10 ou un mois. Annie Fitzge-
ard, snoulo dans l’église St.-Patrice, 15
jours, Un jardinier ivre, uit mois. Un

tion sur la ruo Sb.-Joseph, un 1nois,

Chez les pompiers

Ce matin, les pompiers ont fait l’essai
de lu pompe Clapp «& Jones. Cet engin
était dans la meilleur ordre possible et

son tunm cst ]sans en employer un soulagement immé- lançait doux jets d'eau à une hauteur
prodigicuse.

ant

L'artificier Hunt, du 7e régiment de
New-York, laisse cette ville une journée
avant lo corps de musique afin d'être à
Québec en temps opportun pour prépa-
rer In mise en opération des canons qui
seront utilisés aux célébrations de mardi

voir de source certaine que le corps de
musique vient à Québec en grande tenue
de parade. On dit leur costunie des plus
brillants.

Les Yachts

Tous les amateurs de sport maritime
regrettoront d'apprendre qu'il est plus
que probable que les courses de ynchts

lieu. Les clubmen du Yacht Club comp-
taiont ct avec raison, que la corporation
leur viendrait en aide afin deleur permet-

tre d'achetor des objots qui suraicnt été
oftorts comme prix. La corporation re-
fusant do souscrire, le projot sera proba-
ble aLandonné. Est-ce que les amis do
nos amis los ynchtsmen, no pourraient
pas trouver un moyen d’organiser une

course sans l'aido du conseil do ville ?

savoir que bon nombre d’entre eux se-

raient disposés a venir en aide au club.

Avoc un pou d’énorgie il serait encore
temps.

Un artiste etranger

Tous coux qui ont assisté à lu grande

messe de In Basilique, jeudi, ont ontondu

unartiste ploin de mérite, dont la jolio

voix do baryton et le savoir musical ont

servi,depuis, de thémo à luconservation”

On nous dit que cet artiste, amateur

ou professionnel, nous n'en savons rien,

est un M. Paul Garrigue, venu de Bor-

deaux pour s'établir aux milieu de

NOUS. .
Nous lui souhaitons ln plus cordinlo

bienvenue et nous surions bion empêché

do no pas lui offrir en même temps nos
plus sincères félicitations.

A St, Romuald .

Romuald.

un dramo on deux nctos, (
d’uno mèro ” ; une comédie, ‘ Lo Secret
du villago ”, ont été joliment interprétés
sar des domoisulles de l'endroit, parmi
esquellos; sans déprécier los autres, nous

nous pormottrons de nommer Mesdo-

moisollos Lucio Bittner ot Emma For-

tin,

Agrénblo divortissement littéraire ct

musical, joudi sair, à l'Académie de St.

Un dinlogue, *‘ Los quatre primes”;

on , Lo Cœur

eeeSN

bien dit lo charmant duo du Tanigi Bor-
dèze, iutitulé : ** Les Rivales.” Une to-
neuen angliise, * When thu lenver heginto fall " "a été bien roadue pur Mile
Carrie Ritchie, qui possède une délicieuse
voix de contralto,
La partie des aceompuzmements était

dévolue it Madame Brunch, de Québec,
qui sen est aequittée, comme toujours
avec beaucoup de taet et de bonheur,

La fanfare de St. Romuald a joué deux
Morceaux : une marche de Leeums et Une
valso de Lonthwell.
Jin sonunte, cetle soirée fait autant d'hon-
nour au talent des demuiselles du St-
Romuald qu'à leur cœur généreux : lo
succès à été complot ; un auditoire mom-
breux et choisi n'a pas ménagé des ap-
plaudissemeuts mérités.

À Levis
28 convrdeniisi os . ‘vis. fEEde Lifonuol à l'église de Notre Dane desVietires, Hse de Notre - Dame des

Le révérend M. Gauvreau
accompagnera les pélerius.

 

Bon nombre d'extunuations su font au
vieux cimitière de Lévis, vu qu'un ærandnombre de personnes fout exhumierles
restes mortols de leurs parents afin de
lus faire inhumer dans le nouveau cime-
tière.

Conseil de Ville
IL y aura réunion du Conseil de ville

co soir. Il sera question des expériences
it faire alin de s'assurer de la possilitit
de construire un pont entre Lévis et
Québee et aussi d'ameuder los polo-
ments du Conseil,

Maritimes
Lo Parisian n’est parti qu'à trois heu-

res, hier l'après midi, vu qu'il a
détenu nfin d'attendre les pass
Canada qui sont arrivés vin le Pacitique
par le convoi de doux heures et demie.
Lo Parisini uxtit son bord 94 pue
de eabine & T0 d’entrepont.

Lo Corcan ost avrivé à 5,30 à, an. hier
matin. Durantlla traversée un matelot
du nom de Vockes est tombé à la mer et
mutlgré les efforts de ses camarades if aa
pu être sauvé, Le capitaine Menzees dit
qu'il est d'opiiionr que Vockes te savait
pas nager où qu'il s'est assonnué sur les
flanes du batiment en tombaat.

Une dépiche reguhier de Low Point
annonce quetle steumer Hungaria, de
Glace Day, "a été endommeugé pur les
Hlaces et a dû retourner à sen point de
départ, .

Les barques Kinar Taubask, jelvar et
Cambay sent rapportées et sevont vi

été
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CG. MASSE
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AVES PUBLIC
est pat le present donne, que Uanie Marie
Paradis, due Cap St-Fguace, Veuve de 1, 4
Jardins, en son vivant, Eeuver, Mesdec
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 sous peu.

Le City nf draro, de Palerme, est oar-
rivé hier matin. La partie de sa earguison
en destination de Québec a été déchar-
gée et lu stoamer s’est mis en route pour
Montréal.
Les barques Alliance et Nordsorsenn

sent rendues dans le Saguenay alin de
prendre des chargementss de bois,
Le consul général de France h Nuw-

York a été informé que 1s sitilet à va-
peur de ba Pointe Gallantry est en opé-
ration depuis le 21 avril.

 

La parque Theisburg est arrivé dans
notre port hier inatin, à la remorque du
Challenger, et est partic à 10:80, an
pour ‘Trois-Rivières,
méme Vapeur.

remorquée parle

Che steamer Carthagenian est parti,
hier. de notre port, pour Glasgow.

Le str Colina est arrivé de Glasgow à
Shsme pier ct à continué pouroo

Le stemuer Thorndale est parti de
Shields Le 15 wai pone Montedal,

Le steamer Alcides, de Ta tigne Du-
vldson, est parti de Glasgow Ie 14 ua
pour Montréal,

Le Corean, parti de Londres le G an,
eat arrivé dans netre port à 5 «a, um. hier,

employé le Sirop Allemand de Hoschee journalier ivre et empêchant la cireuln- Ct est reparti pour Montréal à 1 pm.
Le steamer Poronto, est parti UH has,

1 i. hier pour Liverpool,

L'Escalona, et FOxdenholne,
ront pour la seer aujourdhui.

Lu Concordia est parti pour Glasgow,
iv 8 hrs. pone, hier,

Le Lake Nep

prarti-

igon est parti pour Mont-
réal, à 5,50 lirs, a. ne, hier. H avait it
son arrivé À passagers de chambre, Lir-
tormédiaire et 124 de pont. Ua étére-
tenu deux jours par la brûme.

   
  

A os Iccteurs

Nous vous demnuidons de vouloir bien
reférer à l'innonce du déménagement des

gusin tout recemment occupés par MM
Blais et Kmond, No. 215 et 213, rue Et.
Joseph, St,-Roch. Vis a vis du couvent
St.-Roch.—1m

sr

MAISON ZPAQUET

 

mnoncées pour le 24 ot 25 n'auront pas 565-167 RUE ST-JOSEPH 165-167 hommes ct fentes, sent en pleine acti-

Informations Importantes

POUR NOS FRATIQUES ET LE PUELIE

HN GENERAL
 

OUS AVONS LI PLAISIR D'AN-
noncor it thus pratiques et au public

que mon fils Arthur Paquet cb Monsieur
Les amateurs do sport nautique ne Cyrillé Lacroix acheteurs de notre mai- FEMMES. Cet atolior est dirigé par

manquent pas à Québee et nous croyns son, aux Etats-Unis cben Furope, sont me ouvrière d'un grand talent ct de

de retour de leur voyage bi-amnuel d’af-
faires. Ils ont tout deux réussi à faire
des achats excoptionnelldinent avanta-
eux.
Comme d'ordinaire, M. Lacroix s'est

exclusivement occupé do achat de nou-
venutés en Lissus de tautes sortes, et M.
Pâquet « consacré toute son attention à
l'achat de fourrures ct do coiflures pour
hommes.
Les marchandises ninsi nchetéessur les

divors marchés européens, sont aujour-
d’hui arrivées, déballées et distribuées
dans les divorges sections du magasin, TI
y ena une énorme quantité, cb nous
pouvons dire un Louto sureté que nos
importations du printemps n’ont jamois
été aussi considérables, ni aussi variées,
ni micux soigndées.

 

Notre assortiment d'ÉTOFFES A
ROBES, do SOIERIES, de MANTIL-
LES, do GARNITURES de toutes sor-
tes, embrasse toutes lea productions les
plus élégantes des modes françaises, an-
glnises et américaines.

 

Nos TAPIS, nos PRÉLARTS, nos
RIDEAUX ot non GARNITURES DE
CHAMBRE,pour losquels notre maison
s'est acquise une réputation aussi étendue
que légitime, sont aujourd'hui tous ar-
rivés.
Notre assortiment est donc nu grand Cos doux ‘Aemoisollos ont égaloment 

Ia reine Victoria, les fabriquesAnglo
Montréal, terre ont produit wi fapis eb des rideaux

d’un patron spécie} qu'elles ont appelé

TAPIS SJUBILE

ant das notre mags,

ECLAIREE 4 LA LUMHMIF

GRANDE ALLEXE, QUERBE

 

?. HEdPAAE:

Halle des Conceat seront ouvertes a 7 heures

ee
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MERCREDI
24-25 MAT 1887

OOOee

GRANDES SOIREES ARTISTIQUES
DONNÉES PAR LE

4 . = + i ° .Corps de Musique du Zieme Regiment
DH NEYW-YORK

SIGNOIE €. À. CAPPA, DIRECTEUR
AVEC LE CONCOURS DES ARTISTES DISTING

Mademoiselle SENNER DUETON, Soprano,
(hes Concerta Ny vaphotsiques de l'Oychetie Virus, de

Monsieur 334X HISENSOCH, Baryfon,

UVES:

New- Yor LL

oh ++

02%,
Metropolitan Opera Mouse, "de New-York}

(Cornet Virtnese, New-York)

(ClantaetGiste-Sotiste, de Neu Youd
Moxstcrre HUGO WITTGENSTEEN, Flutiste, de New-York,

iste, de New Youd,

. CHARLES BEYER, Euphoninne-Soile te, de New-York.

ADMISSION - - - - . > = 50 Cents:
SIEGES RESERVES - - - - - 75¢. et $11.00
GALBRIE - - - - . - . © $1.00
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is le Beende Pode, chi; A LAVIG
reserves, et chez Mons, 4 A.

15, fus
LANGEAIS
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vient de recevoir uns bel assortiment oe
fuailles pour quatre où denx personne.
dann Jes obits Tes plas modernes vtt
Plos veduit 4, defiant toute concen

$ unéa fait faire des amélioration
Lantos qu'il taut les voir pour 1
l'avantage des uehe

  

  
 

  Le nousai-
tellement. Hmpor-

5 comprerdre, Pour
teura les voitures de seconde

  

   
    veuls, faits

us les plus  leit, en vertu d'une onlonnanee de ho
Arsers, juge de la Cour eri
Moutmiazns, en date du 14 oii convant, a aecept
sois leurties d'inventaire, La succession dut dit LL 4,
IL Desfaurdins,
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Quebiee, 11nd 1987. Notre,
20 muni ds

Alphonse Pouliot L.L.D.
AVOCAT

|
No. 10 RUE DONNACONA

HAUTEVILLE, QUEBEC

(Près de D'Eglise des Ursulines)

1G mat dt
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I

complet, ot il nous parait guere possible
qu'au acheteur sérieux, eu les exmni-
Uant, n’y Tronze pas les palrors qui lui
conviennent, à des prix qui certaine-
ment nulle part ne peuvent Clee plas
avantageux.
A l'occasion du Jubilé de Sa Majesté

et

RIDEAUN JULIE

sh trouverce patron nouvean et ele

> . . 1
Nous ne POUVONS pres coulnerer aus

tapis, prélarts, rideaux el garnitures
d'appeu tements que nousavens importés,
nus nous appelons particulièrementsur
eusl'attention de nos pratiques el des
acheteurs en général,

Durant son dernier voyage, Mo Lacroix
u surveillé d'une façon particulière les
ventes de tes grandes cousignations spé-
cides de marchandises, Ma été inlini-
ment heureux sous ce rapport, Mu réussi
à faire l'acquisition d'une quantité con-
sidérable de marchandises d'étape et de
goût, it des prix bien au-dessous de la
valeur réelle de ces mnrchandises,

Les acheteurs comprendront do site
Le bonne occasion que nous leur offrons
de faire Ces emplettes ir bon marché.

 

Quan aux FOURRUIES, nous ne
dirons, pour le moment, que ceci : c'est
qu'elles sont à BIEN SON MARCHE
CETTE ANNEIL

  
Nos ateliers de CONFECTIONS pour

vité,
ATELIER DESTAILLEURS a pris

plus importance que jamais dans notve
maison, Le tiller en chef est un on-
vrier d’une longue expérience et dont
l'habileté ne peut être surpassée, Ila
sous ses ordres des ouvriers très habiles
al qui ont déjit fait leurs preuves.
Nous n'avons rien do moins à dire de

l'ATISLIER DECONFECTIONS POUR
-
1,

beaucoup d'expérience. Les dames qui
nous honorent de leur patronage, peu-
vont être sûres d'avance qu'elles s’entun-
dront parfaitement avec cetbe personne,
et qu'olle leur donnera _invariablement
entière satisfaction,
COUPE et CONFECTIONS ont d’u-

vAnce In garantie de In maison.
 

Quant aux prix de nos marchandises
st de nos cosfections du Loutes sortes,
nous défions toute compétition.
La raison sn est bien simple : TOUS

NOS ACHATS SE FONT ARGENT
COMPTANT.
Do plus, nous offrons de vendre en

svos ob en détiil ct tout acheteur ann
l'avantage de choisir dans tar stock de

marchandises le plus considérable et le
plus varié qui so puisse voir et qui de

une quantité incalculable de MAR-
CUANDISES DE HAUTE NOU-
VEAUTÉ.

 

mont est tout co qu’ily « de plus inté-

rossunt à visiter, ot nous invitons nus
ratiques «t générrlement les achotours
5 venir s'nssurer personsuollemont de
l’oxactitudo des informations quo nous
avons l'honnaur do leur donner dans cot plus se d'stinguo part culièrement par

11 o:tinutile de diro que notre assorti-
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; De plus, SOU
sortes de vendus sé nent à prix rédeA QUUTERLe publie pourra se procur ‘es Voitures, atlelngess utiles Chezle soussigué, rue St-Geouge, fautst se, ainsi que chez Nap, Berteant, vie St°

 

ETS pour toutes
  

  

     

    
+ nvenr,

Toute vente est faite aur naratitie,

Wilbrod Bertrand
VinTune. J RUE NT, GEORGE

 

MAISON DE PENSION

2 MN. POLAQUEN ouvert one maisots de pensionicst-Michet de Belicchasse, dans ine te Vésiohedu De Bellean, H pron les pensionnaivesam
Le senine, ris oldies,

12 nm,
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A putd'atgourd'hni le vapeur

“BROTHERS ”
suit :

> VOViges ua sencdne,

les ditoanehes ct lois À
susedlis aivant In marée,

Atvvetour laissent St Anneles ditnndehes, hindis,
vendredis et samolis Vajiwes mili,

l'outes socictés etciviles qui voudraient
organiser wi wer 1 vont engager ce vapeur
A des conditions avantagetses en s'adressant nu
capitiône de vapeur,

ELZEAR FORTIER,
CAPITAINE

$70

   

  

Liinaint Que-
ant, et les toar-    

 

Maisons a vendre
UN VASTE TERILAIN fuisant le coin des rues
Hhardsoncet de la Chapelle, à St-Atoeh, avec deux
tiques maisons en briques dessus évigées, en

ben € de réparations, avec excellentes caves of,
Those le hpfoprues,

    

 

  haan,
Cet endrait, pat st prox

  

rite de l'église St-Roch,
des nag t elite marche toujours trés recher.
ché parles locatzdres, Bente deterre mirdime ettitres
incontestablas,

S'udresserà
LOUIS ROUSSEAU, ‘Fourneur,

NO, 24, rue Dorchester,

  

 

   ha CR GRENIER, Notadre,
Rue St-doseph, St-Roch,

Lad 1 ans,

A VENDRE

Plusienm TOILES——thréfetrales à 2er
réduetion. Ces toiles ont servi nn mseka
darquesCartier,

I. N. HENAULT,
56 tue St-Jo
———

AVIS

AVIS est par le préscut donnd qu'un bill sora
présenter id législature de Québec pour amender
ete 4g Viet, chap, 85, intitalé : ‘“ Acte pour Incor-
porer le Crédit Mobilier ct ngricole de Québec, et
pour faciliter l'étiission des actions de la dite com
pasnle,

KJ

Is mails

Ouéhen, 16 avril 1857,
 

Vins et. Cognacs analyses
;

Leu cognac de lu maison CHS. DUQUET & Guy
analysé par le Rive, M. l’AGE, professeur À l'Uni-
versité Laval eb recommandé par Jed Die Lrsurux ee
SEWELL, est en clépôt ot en vente dans les maison
suivantes :

HAUTE-VILLE—A. Grenier, N. Binet, Chy.  Mmr-
el,
FAULOURG ST JEAN—Côté ct Frère, J. A. Mol

an, Dion et Frère, Jos. Buasière, J. B. M. Dion
Jos, Molsan, M, Boyce et Fils, Aug, Delisle,
ST ROCH —Turcotte eb l’révost, M. Ed, Clark

A. Paré, Bt, Paradis, M, W. Colennan, C. Bélanger,
Chas. 8. Riverin, Dubean et Cie., J. EK. Asselin, N.
Chouinard ct Cie, G. N. Pelletier, George Drolet,
Prudent Rousselle, F. A, Gingras, I. C.  Lefrangoin,
Emile Gagnon, KE. A. Emond.
PALAIS. Robitaille, .
BASSE-VILLE—Croteau ct Frère, Misaël Thibau-

deau BE. Angers, Toussaint et Cle., Labrie et Gagné,
1, Genest, N. $, Hardy.

 

    

Drolet, 1°. Barry, Etienne Robitaille.
HOTELIERS ET RESTAURATEURS], B, et Z,

Lafrance, J. T. Lavallée, Théo, Charberland, 1°
Déryet Cle,, A. Fraser.
RIVIERE-DU-LOUP (en bas)— L. II. Lovasseur,

Talbot ot Girard; George Itinet, N. Gauvin, Jos
Desaulauriers,
ST THOMAS (Montiaagny) — Cy.

Louis Létourneatu.

Prix 91.00 la Bouteille
—

Bernatchez,

Les porsunces voulant en prendre dépôt voudront
Lien v'iulressor À la

CAVE FRANCAISE
No. 111. Bue St-Picrre

10 mara. E&J uvis.
2 PAQUET.

ST SAUVEUR—Frs Auger,Jo, l'Hérault, Arthur

ARTHURTOUSSAINT&Cie….
70  
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rangistes organisorent une conbre-ils- i ¢ 1,

somblée sur leplace Curtior, qui so trou-

|

du mème lo JubiloZ Dowd a étéACTUALITES

De ln Gazette des Campagnes :

“* Nous apprenons avec pluisirquo sur,

In demande qui lui on n été faite, l'hon.

M. Jolyprésidora à In prochaine oxposi-
Lion provincinlo qui aura lieu à Québec.

L'hon. M. Joly, quoique entièrement

retiré de la vie politique, n’a pu refuser

sou précicux concours iv une exposition

dont les cultivalours doivent retiror du
si précioux avantages vb qu’il saura ren-
dro nussi intéressante que possible au
point de vue agricole. Nous connais
sous assez le dévouement du l'hon. M.

Joly iv toutes qui a trait à Ungriculture,

pour croîre que les produits agricoles ot

los instruments aratoires oceuporont une

première placo à cutte exposition,

 

 

L'Assemblée Législative do Québec,
qui vient de torminer sn promière ses-
sion, |compte actuolloment dix-huit
avouuls, deux bourgeois, seize commer-
gants, onze cultivatours, un instituteur,
deux journalistes, un marchand, cing
médecins eb neuf notaires,

Sur la denrnaute du député ‘de Lévis,
lu gonversuimsent do Québec a fait romet-
tro ichacun des membres do Ia galerie
de Li presse, avant la clôture du lu ses-
sion, un exemplaire de l'ouvrage de
Deel ups d'éveisees ef Miedo

Tila,

 

 

Notremercions M. Lemieux de sa
aracivise intorvendion.

MG. L Barthes de Prois-Rivicres
était en celle ville hier.

 
Soudi, jour de l'Aseusion, los Ielan-

ais catholiques oui hrilluument célé-
brille cloquantenaire de protrise des
vovdrends MM. Dowd et Toupin, leurs
vénérables puistetirs.

at -

BHENELRES DEPHCHES

WTF CLEES DE 3 CAPITALE
FAPERALE

Dbtawa, 20 Ona accord à la Socid-
vé Royade l’asage de l'hôtol-de-ville pour
sou assetililée anauetle qui aura lieu lo
25 courant,

Le nouveau Luif continue à soule-
ver l'opinion.— Le fer eu barre de G3
pais SIL par tonne eb celui do 6 paie
$48, tandis que le prix sar le warehd au-
wlais est exactoment le même,
Ala subtle des nouveaux droits sur

les cigares, les marchands d'Ottawa ont
anguenté leurs prix, ils no veulent plus
donner 3 cigares de 10 cents pour 25
conls, mais demandent 50 cents ; lo pa-
quet. de cigaretlog est porté de 10 à 13
veut. les prix des cigares fabriqués
Jans de pays restent les mêmes.

  

 

  

 

 

 

fletour du gouverneur general

CHtawa, 20 Lu comité ecliurpgé de Fai-
re des préprralils pour la véception du
gouverreur général, à sen retour de
Taranto, s'est réuni hier soir,

Voici le programmo gui a été arrêté :
le marquis de Lansidowno avrivers en
celle villes jeudi après-midi. 1] ser vequ
ida gave paar le waive, les membres du
conseil municipal, lo comité des citoyens
Hy aura six fanfares, Uno escorte de
200 hommes iv cheval, mais personne ne
porters dingigne on hannicros,
Do lit gare on su rendra à la Place Car-

tier, oft on va ériger une estrade pour
recevoir les élèvos des dillvÿrentes éco-
les «do la ville, qui chantoront en chœur
le ** Cod save the Queen, "This Cana-
da of ours, ete.” après qu'une adresse
aus Été présentée à Son léxceilence.

Le gonvernonenr général sors ensuite
vacorté à Rideau Hall. Les rues sevout
décorées et une somme considéralde a
déjit été souscrite pour faire face aux dé-
parses.

  

Un seandaie en perspective

Depuis quelques jours, un scandale
menaçait =d'échiter à Foccasion du
bill du chemin do for ** Chinook Bolt
and Pence River ”, qui n été rojuté mer-
credi par le comité de chemins de fer.
Li vacance est venue intercepter lus ré-
vélations Lets graves qui étaient à la
veillo d'être mises au grand jour, Il s'a-
it d'une difficulté entre lo chemin de
fer du Chinook ct Alberta et Athalis-
ka, Lous deux ayant À peu près le menu
territoire. Cette dernière Compnumie est
lu première en titre, et it parait que le
© Clinook ” cherche à la supplanter.
Ce n'est plus un secret ici que des par-
tisans influents du ‘“ Chinook * ont
cherché à currompre des membres du
comité des chemins de fer pour abtenir
l'adoption do leur hill, Comme vous lo
voyez, NOUS sommes en plein Ceings” do
chemits de for,

W'Brien an Ottawa

Ottawa, 20—MM. W. O'Brien et Kil-
bride sont arrivés ici à 5 li. 50 hier soir.
Une foule considérable los atten-
dait à Ia garo, mutis le plupart des assis-
tutits semblaiont atbirés plutôt par la
curiosité que par la sympathie.

‘Les confévenciors irlandais montèrent
eu voiture avec M. Stairs, vrésident de

In Ligue Nationale, branche d Ottawa, ot.
woesclasDowling, président do l'association

littéraire St Patrice, ol sc rendivent à
Ihétol Russell. Ils n'outrèrent pas par
in porteprincipale, de sorte que attrou-

“1 ppurônequi W’Étail formé dans les cor-
idors ne los vit point, Certains orangis-
tes proposdrent brois hourrahs pour Ja
Raineut chantèrent God sare the Queen,
mais il n'y oub aucun désordre.
Dans In soiréo, cnviron 1,000 porson-

nes, toutes amies du conférencier, w'ns-
somblèrent au Patinoir pour entondre
O'Brien. À son entrée, les étudiants
lu collège d'Ottawa chantirent ** God
suvo Treland ”. .

J. L. Dowling, président de l'assom-
bise, donna lecture d'un télégranmme de
Mer l'archevêque O'Brien, d'Halifax, ex-
Primant sn sympathie pour O'Brien of
condamnant la conduite vile eb indigne
“es citoyons de Morante, dout lo maire
Howland ost, selon lui, surtout respon-
snblo.

O'Brion prib alors lu parole ol répéli
en substance co qui n déjà été rapporté
de sn conférence à Montréal. Quant à
In conduite des vrangistos à ‘Toronto, il
w dit qu'aneun canadion rospoctable no
pouvait In qualifier autremontque l'avait
‘fait Merl'archovêque O'Brion.

Après un discours assoz long pur Kil-
bride, lu sénateur O'Donohue propose
“Wine résolution de sympathies et de re-
mercivmonts i O'Brien ot Kilbride.
Elle est adoptée à l'unanimité, après

quoil'issombléo so disporso on bon ur-: . :

1
3

  

Pendant l'assemblée au Patinuir, les

i fae du bruit sans  porpétror

se 4 a a ae Mindy

Ils se bornèront cepondant
aucun

ve vis-à-vis.

acto de violence.

En derniere scance aux Coin
munes

Ottawa, 20.-—Luv délni pour lu présen-

tation des bills privésa été prolongé jus-
qu'au 24 juin. Coln n'indique peus que

lu session suit aussi courte qu'on l'avait
d'abord pensé. ;

Les papiers concernant Yéleetion do
Haldimand ont 666 regus el déposés sur
le bureau de Jn chambre inoreredi soir.
Us foront l’objet d'un débat intéressant
ila rentrée des chambres.

Lo gouvernement a réussi iv aezom-
plir son projet do faire passer lo nouveau
tarif avec précipitation avant quo l'opi-
nion publique nit pu on Ôtre snisio d'u-
ne manière complete. au
Lo droit sur le papior est ésovéin 25

p. ce. sur toute In ligne. L'opposition n
vivement protesté, par In voix du MM.
Mitchell et Casoy, contro un droit plus
élevé que 22 ct demi poe, M. Wilson
(d'Argenteuil), namufacturier de papier,
a naturellement défendu le nouveau
tarif, qui n finalement été adopté en
comité. Sir Charles à de suito présen-
i un bill basé sur ses résolutions. ,
La chambre est njouruée =jusque

mercredi 25 courant,

Le Senat

Ottawa, 20O.—Si lo sénat w'avait pas
chaque année quelques affaires de divor-
ce pour 50 divertir, i) ressemblorait fu-
rieusement à votre Conseil Lugislatif.
Mecemment, il a Été trois semaines sans
siéger. cb à" peine avait-il repris
ses séances qu'une nouvelle de-
mande d'ajournement à été faite,
Om s'est ehienné sur lu durée do la
vacance. Finalement, le voto n été pris
sur cette grave question, et Une majoritéd
dez,-27 contre 25,- a privécesmalheureux
sévateurs du congé que se sont donnés les
membres de lu chambre des Commies,
Lo plus comique, c'est que cette décision
au été p ise en dépit de l'opposition des
chefs tories.
ie sénat se réunit de nouveau aujour-

d'hmi.

SOUVELLES DREMONTREAL

Le nouveau Mont-de-fiete

Une partie de boxe interrompue

Evaporation ¢'un
gages

preteur sur

L'hon- M. Mercier atten:lu ave:
impatience

Montréal, 20—Lues [rlandeis de Mont-
réal parlent de faire venir O'Brien en-
core Une fois afin de lui renouveler
leurs sympathies. La démonstration
cette fois serait plus belle que la der-
nière. Les journaux tories et libéraux
condaumnent fortement les voyous de
Toronto,

Une nouvelle institution va étrefondée
à Montréal. L'hon. KR. "Thibaudenu,
MM. Emile Bounemant, Alfred Brunet,
Jérémie Perreuilr, Odilon Dupuis et
Louis Boisseau viennent d'obtenir de la
législature de Québec un _ncto d’incorpo-
sition pour une compagnie do préts et
mont-de-piébé,  Ceb établissement aur:
peur but de prêter sur gage aux person-
nes qui ont momentanément besoin d'ar-
gent et de favoriser le connnorce et l'in-
dustrie, on leur donnant, au moyen de
ces entropôts, ln possibilité d'avoir des
reçus où warrants de marchandises, war-
rants sur lesquels Lu comprgnio fera des
avances. i

[ly a beaucoupexcitation paemi les
sports do Montréal au sujet des nounnds
Harry Gilmour et Billy Hawkins, tous
deux hoxeurs de renom, le premicreham-
pion à Montréal, lo second champion à
Ottuwa. Depuis longtemps on parlait du
lu rencontre des antagonistes, mais on
avait tenala chose cachde nutant que
possible. La rencontre des deux boxeurs
ivait d'abord été fixée au 15 mai, mais
elle fut remise à hier après-midi. Les bil-
lots su sont vendus aux fidèles pour lu
julie somme de S10 chacun. On ne spéci-
linit pas sur la carte co qui se passerait
afin de ne pas éveillur les soupçons. La
citrto annonçait soulement une ‘* soirée
sunirale, ” Los achoteurs savaient cepen-
dant à quoi s’en tenir. Hier matin ces
derniers se rendirent tous à Lachine où
le comité siègenit et où l'on devait dé-
cider 'endroit do In rencontre, Ou par-
la tout d'abord de l'Ho Dorval, puis de
l'Ho au Héron, de l'1lo du Diable, de
I'lle Perry. L'enjou était de $1,000. Les
paris étaient déji ouverts ; los uns pa-
rinient pour Gilmour, les autres pour
Hawkins, Malheureusement pour les
boxeurs et les parieurs, ke rencontre n’a
pu avoir lieu hier, vul'intervention de la
police. Lo grand connétable Bissonnet-
lu, lo détective Lapointe ob autres eum-
péchèrent In partie de boxe nu grand
mécontentement «los 150 spoctateurs. Ce
mation on nappris quelu partio de boxe a
ou Jicu it 2 heures co matin dans une
salle d’un hôte! bien connu au Sault aux
Recollets. Hawking est resté vainqueur
dans cotte lutte brutale. Gilmour est
dans tr élat plusou moins satisfnisant.
Solomon Geldstono, le bijoutier et

préteur sur gerges bien connu, vient de
disparaitre tout à fait subrepticement.
On le croit pasaë la Frontière, Goldstone
était endifficulté avec ses créanciers pour
de jolis moutants, ainsi pour n'en men-
tionner quo trois: MM, Williams,
Ephraim ct Albert, ses compatriotes,
Sont ses créanciers au montant de 813,-
6. Cos trois messieurs ont chargé M.
DoLorimiordepratiquersune snisioavantb
jugement,  L'onditque onpassif s'élève
à 520,000 ob son actif à S50,000. TI ya
quelques jours, il a vendu au rabais tout
eu qu'il avait dans son magasin. 11 a pu
réaliser ainsi $2,800. - Goldstone a en-
glouti dans des entreprises ruineuses
toute Iafortune de sa femme, On pré-
tond que, durant ces dorniors jours, il
Wétait pas compos mantis,

Cette après-midi a ou lieu l’ouverture
olliciello de l'Hôpital Civique. Des in-
vitations avaient élé envoyées au mnire
Abbott et aux échovins, ainsi qu'à MM.
Beaugrand, Gray, Masterman, Loves-
que, Dolisle, Shoroy, Porreault, Grn-
ham, Robb, Lefobvro, Black, Lesago,
Lamarcho, Ross, Cumpholl, ainsi qua
tous les journalistos,

L'hon. M. Abbott donno un ut home
lundi soir à en résidence.

Brillanto afliuiro hiorau Jubilé Dowd,
L'hon. M. Thompson x présenté une
adresse au nom du gonvornement Fédé-
ral. Oncroit quo lo ministre à voulu par
cols môme remorcierlorév. M. Dowd
son service (qui lui à rendu on s’opposant
an mouvement nalionaleten pronnnt une
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par t assez activo dans lus élections. Tout
un

yrand succès,
Les citoyuns de Montréal se préparent

à aller recovoir l'hon. M, Morcior à ln
gare le jour do sun arrivée,
60 immigrants sontarrivés co matin. ls

su dirigent vors l’ouest.
L'ile-Ste Mélène ost désormais ou-

vorto an public. Hier 1200 porsemnes
ont traversé.
On à continué co matin l’enquête dans

l’affuireo Souez; il s'agit d’un vicillard que
deux jeunes pondards de Chambly au-
rient empêché de voter le 15 février
dernier, par des moyens illicites.
Lenomumé Robert Gran, qui fat arrêté

in Québeesureapins puis, reliché ensuite,
usb arrivé ce matin à Montréal où il fut
du nouveau arrêté sur deinande de M.
Baxter, courtier. Ce dornier prétend
que Grau lui doit 3150 obtenus sous do
faux prétextus.
M.C. F. Suithers, président do la

Banquede Montréal,qui vient de mourir,
était le premier financier de Montréal
ot ses données en fuit dofinances où d’af-
fiires de banques faisaiont foi,

~~

{ONSEN DE VILLE

A huit bentes au quart le minire prend
lu fautonil.

ltaient présents : MM. lus conseillers
cb elie MAYam, ML Miller, Vin-
cent, Melire. LC dt 5 Vhetacis,
Plunondon, 1), Guay, Bouchard, Chan
bers, Béland, John Hearn, McWilliam,
Delisle, Murphy, Rinfret. Kaine.
Lue une lottre de ML Baillargéd, ingé-

nicur de In cité, qui suggore que Lu pyva-
tnide construite sur In place d'armes soit
illuminéo à l'occasion du jubilé de la
Reine. Cette illumination ue couterait
quit peu près 5100 et auvait ani très hel
cltot.
M, M. Miller lit une requête de plu-

sieurs citoyens concoruanb les défalea-
tions Dorion, Lu mairo fait remarquer
quecela est déjit de l'histoire ancienne.
Tout de méme lachose est reférée au
coutité des finances.
Uno requêtesignée purles cochers du

porte du inarché Montenhu demandant
qu'il leur soît permis de constenire un
pavillon qui leur permetion de s'abritor
des inlenipéries des sitisoies eat aussi hae,

M. McWilltun soumet le rapport du
Comité des finances concurnant le con
trat des impressions, Le Chrogiele offre
de fairo l'ouvgago pour S650 ; le Tele-
graph pour STH0. Lo Mercury pour 3225;
l’renement pour 51000, le Cancdien
pour S650 le Cmerier dv Cauda

pour $225,
Le comité recomnnnnde que la somine

de S500 soit offerte un Crencelien of wn

Chronicle.
M. Chouiturd proteste contre le sys-

me qui depuis quelques années prévaut
au Conseil. ll est de règle générale que
le Conseil accorde le contrat au plus bas
soiunissiontmaire eb demande pourquoi
cette régle ne ferait pas loi quand il
s'aisit d'annoncer eb de faire faire des
impressions. Cela est ridicule et est une
anomalie inexplicable.
Son Honneur le nuire dit qu'il doit

défendre Lu politique dont il est en pa
Lie responsable, vu qu’il lui à donné son
appui dans le passé, ID ne s'agit pas seu-
letnent de savoir quellesomme sorapuyle
mids bien de savoir ce que l'on aura en
retour de l’argent payé.
M. Metireuvy quale dans le mêmo

sens que Al. Chouinrrd.
M. MeWilliuns défend le rapport du

cotnité des finances disant l'expérience
du passé indique suffisamment que les
annonces doivent, ¢tre insérées dans des
journaux ayant une circulation vespee-
table.
M. Heuvu parlo dans le même sens.
AL McGreevy, appuyé par M Delisle

propese cn amendement que le contrat
soif accordé au Mercierob an Corrrier
dit Canada,

Lo vote cst pris et donne le résultat
suivant ;
Pour l’amendement

vy, Delisle,
Murphy.
Contre (SMM. McWilliams, Demers,

Chambers. M. Millier, Vincent, Rinfrot,
Bouchard, Beland, Hearn, Kaine rt D.
Cluny.
Le rapport du comité des finances rs-

commandant que la sommo de S12.000
soit votée afin d'aiderà l'exposition d'u-
griculturo et d'industrie est adoplé.
M, Chouinard donne onsuite lecture

certiines résolutions adoptées par -le co-
mité des chemins concernant le pont
«que le gouvernement se propose do cons-
truire sur la rivéro St Charles, Ces réso-
lutions sont iu effet que ce pont ne de-
via pas Êtro construit it l’est du la rue
St Roch. Sionle construit Eu où on se
propose de lo faire, à ln partio vst de ln
jetée Louise, cela pourrait dovenir un
empêchement à la navigation do In rivie-
ro St Charles ot par ce fait In ville serait
vait privée de rovenuus assez considéra
bles.
M. Chouinard dit que ces résolutions

devrontêtre transmises aut gouvernement
fédéral le plus tôt passible,

ll est résolu quo ces résolutions vien-
dront conne premier ordre dut jour à la
prochaine sénnec.

Sur mation de M. Hearn les nos
des docteurs Marois et Hamel sont ajou-
tés à Ia listo des medecins vaceinateurs.
M. Chambers demande quo 3chef de

Ia brigade du feu oxéeute les ordres
qu'il # regu ducouseil éoncermant l'ar-
rosage gquotidien des rues de Ste Anne,
Dauphine ot cette partic do ln Grande
Alléo qui n’est pas nouvellement pavé.
Son Tonneurle maire explique quo lu

chef de ln brigadoit à pas à su dispose
tion ui nombre sullisant de chovaux, 1]
sorait très désirable de voir toutes los
rues arrosées mais il no faut pas perdre
de vue le fait qu'avant tout la brigado
est chargée de protéger la ville contro
les incondies. Si an moment oft uno
alarme est donnéu les chevaux sont loin
du poste il s'en suivra des délais (ui so-
raient de uaturo it mettre la ville on dan-
gor.
A nouf heures et domie lo Conseil s'n-

journe jusqu’à vendredi prochain.

“ 1« D

    

MM. Metliree-
Chouinard, Plamondon et

eeeeet reer,

NOUVELLES BDU JOUR

Operation

Lus docteurs Ahorn ct Lomieux ont
watiqué mardi matin, à l'Hôtel-Diou
Pablation d'un cancer Au soin,

L'opération à bion réussi.

-

A Charieshowry 4

C'était fêto lo jour do l’Ascousion à
Charlobuurg, à l’ocension de ln visite de
l'ancien cuve de lu paroisse, M. I'abhd
Boaudry, qui est rotiré à l'Hopital-Géné-
ral, A lu messe, M. lo curd Hollman, o
  

ere

souhaité en torme très délicats la bion-
vonuo it son prédécesseur, ot In fanfare
paroissiale à fait d'excellente musiquo
on l'honneur du Vénérablo prêtre.

Pelerinage

Le ‘Piers-Ordre furn son pèlorinnge an-
nuel au sonctunire de Sto Anne de Boau-
pré, le ciny juin prochain, à bord du -va-
peur Lrothers. Los pèlorins asront sous lu
direction du Révd. Pèro Joduin.

Un beau conge

Les élèves du Petit Séminairo, inter-
nes ct externes, iront jeudi prochain cn
pélerinage äla Bonne Sainte Anne de
Beaupre, iv bord du Ste-Croie, Après Ia
messo il so rendront In Grosso Tle où ils
passeront la journée au milieu des amu-
sements les plus variés.

Ditphteric

Le Boyd. Ls, l’otior, curé de War-
wick n.eu dernièrement à souffrir d'une
violente attaque de dipthério, contractée
en allant porterles secours do la roli-
gion i un jeune homme  attoint mortol-
lement de cotte même maladie. Grice
AUX soinsactifs et intolligents de M, lo
Dr Valcourt. lo malade est aujourd’hui
on pleine convalescence,

(Commnenniqué).

Premiere commanion

Cette touchanto cérémonie aura lieu
chez les Sœurs de ln Charité, jeudi,
26 wad, et au Couvent do Bellevue, lo
lendemain,
Son Eminence le Cardinal donnera fa

Confirmation chaeun de ces jours, immé-
dintement après le inesse de première
communion,

Travail

Dupuis quelques jours les moulins aux
sault Monmorency sont en pleine opéra-
tion et donnent du travail à plus de
deux cents hones.

Yoyageurs de commerce

Jamais croyons nous on avi autant de
voyageurs de commerce à Québee en mè-
we temps. Les hôtels en sont remplis
ut partout et toujours où rencontre ces
industriels, Close remarguable Lous
semblent enchantés du vésulfat de lear
travail,

Les ordinations

Voici lu tiste complète des ordinations
faites dimanche à lu Dasitique par sk.
A, cardinal Taschereau:

Sous, diaconat : MM, Clovis Arsenault,
Stanislas Irénée Lecours et Patrick
O'Reilly ;
Diaconut : MM. Pierre Siméon Beau-

licu et Joseph Fabien Dumais ;
Prèt.ise © MM. Pierre Antoine  Geor-

ges Miville, Louis Magloire Antoine
Uacon, Cicorges Tugène Tôti et Joseph
Ulric Mast,
MM. Bacon, Miville. Têtu, Dumais

et Beaulieu sont d'ancieus élèves du Col-
lgze de Ste Anne. M. Bacon fils de fou,
le Dr Bacon de Montmagny, ost le ne-
veu du Rév. M. Clis. Bacon, curé de
l’[slet.
M, Georges Teta est lo fils cadet de

feu le Da Ludger Tétu do lu Rivière
Ouelle ct le cinquième prêtre do cette
faunille. co qui est quelque cliese d'inout
dans les annales ecclésiastiques du Ca-
nada, It est frère de Mgr Tota de Ave
chovéché, et do MM. les nbbés Alphon-
su cb François Têtu, professeurs au Col-
lege de Ste Anne. Un autro do lours
freres, M, l'abbé Ludger Têtu, à trouvé
Uno 1mork tragique dans les flots du St
Laurent, ily a quelques années. M.
l'abbé G. Tètu a dit sa première messe
à l’égliso de Notre-Dame des Victoires,
it In basse ville de Québue ; il esk nommé
vicaire à la Uasilique Notre Dame de
Quélbce.

Comite desfinances

Co comité a siésé de trois lieures à six
heures hier l'après-mnidi étudiant les ap-
proprintions à être données aux ditré-
rents comités.
Le rapport sera présenté

vendredi prochain.
au conseil

Eu terrasse

Hier soir pourlu première fois de In
saison ln terrasse était éclairée àla lu-
mitre électrique. Malgré que tout indi-
quait qu'il allait pleuvoir bon nombre do
promeneurs fréquautitiont co lieu de pro-
menade.

La Musique

Contrairementiv ce que l'os à souvent
dit ot répété, dans certains quartiers, il
west pus vraide dire que lo gofit de
grande ct bonne musiquo se perd à Qué-
bec. Pour prouver que nous disons vrai
nous n'avons qu’'ii_ mentionner lo fait
QU'au moins cing pinnistes aussi distin-
gués qu'iunbulants font flots à Québec
de ce temps-ci.

Malheurs domestiques

Un vent de tompôte semble soufller
sur notre ville d'ordinaire si paisible. De-
Duis quelques mois los demandes en sé-
paralion de corps font rago ot dans cor-
taing de ces eas on demanderait bien vite
lo divoree si les procédures n'étniont pas
aussi coutouses. A quoi attribuer le ma-
Iniso qui règne serait assez difficile à di-
re. Toujours est-il quo depuis quelques
Jours trois demandes on séparation ont
Été fuite ct qu'une quatrième est iumni-
nente, Jit nous qui croyions quo lo fait
d'être marié constituait” lu preuve évi-
dente d'un bonheur parfait.

Tranquille
Les différents postes de police étaient

veufs do prisonniers Lard hier soir. as
d'alarme de fon ot on conséquence nos
braves pompiers se roposent.

Personnel

L'hon. M. MeShnno ob madumo Me-
Shane sont partis pour Montréal par le
Imteau d'hier après-midi. L'hon. M.
Marchand a aussi pris pussago sur lo
mêmu bateau cu routo pour St Jean,
L'hon. M. ‘l'urcotto est nussi parti pour
Trois-Rivitres où il restera quolques
jours. L'hon. M. Morcier, l'hon. M.
Gagnon, M. Charles Langelier, M. Ju-
los Tessier sont allés reconduire leurs
unis jusqu'aux ‘L'rois-Rivibres mais se.
ront do rutour co imotin. Un grand now-
bro de dames amies do madame MeSha-
no, s'étriont rendues au quai alin de
souhaiter bon voyngo à In sympathiqueépouse du Commissairo cles Travaux Pu-blics. Bon nombre d'mis (egy ministresétaient aussi surle pontonot ont saludle départ de lours nusis par des ncclame-
tions chaleureuses. * : ©

Lumiere ¢t moralite
nous informe quo ln dispu-aux clestinés à supportor

On
sit
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Toutes réser Hépeté avon

dienne.

F, STANCLIFI,
Directeur rés

GOMPACNIE D'ASSURANGE

FONDEE

SUR LA VI
EMPIRE”
_ÆN 1847

Fonds acumules. - - - - - - - - = - - - $5,304,300
Revenu annuel - - - - = - = = 0105 === 049,200
Placements canadiens augmentant journel-

lemont - « - = - = = 7075777 = 611,000
Reclarmatiouz et Bonus payes, au-dessus de - 10,000,000
Depots du gouvernement Canadien - - - - 232,500

winistre des Fluances & Ottawa pour le seul profit de Ja poliez cata

Ww, CLINT,
77, rue Dathousie, 18, V,

SAU,STOU! E. J. DUBEA
1eACr 58, rue St-Pierre, It, V,
Province do Quèle . Assents-conjoint

9 avril ia
 

geuses, Nous échangeons Ich vieux potles et acheton
Unie visite est respectienrement sollicitée,
26 avril 1857.

 

Fonderie Demers &z Riverin
RUE STL-PAUT,

QUEBEC

IMM. DEMERS & RIVERLGratoraent le public e nénéral qu'ils viennent de vecevoirle plus vel RSSOrS
tueut de Poèles de Cuisine «x'toutu sorte à des prix cléflant tonte compétition,
Toujours en metus aunal 1.3 sortiment de potles simples, doubles et à trois ponts et à

Hiles de cuisine tel gue cha vivomde toutes sortes, ete, ete

PRIX MODERES, CONDITIONS LIBERALES
ur .

A477N.-B.—Nous vendens auassd Ice potles payables à la semaine ou au mois, À des conditions très av

charbon, usten

sa vicilte fonte,

JE +
oh.

  

— Ç‘

À MA. GINGRAS,
MESSIEURS,

sortes du remt

 

30 avril,

J.-B. REBAR & GE,
— AGENTS DIS LA

CELEBRE TLHEOR PREPALER

FARTAC BEURRE
De BIODIER HARVEY

Favine patente, en pefitai
Gold Nina ger, ; ;

ihe eansds, farie o Graham, Thre qualité etaprix,

AUSSE

12,64ses, seb cc riverpe.:
ban vade dt Loci oat § Quad ee an pits has ris

—OHEZ—
J.-B. RENAUD & CIE,

28-32, RUE ST-PATL, QUEBEC.

TAPIS
soussiqués ont l'houseaur d'informer leurs

18 clients, aussi bien que’ toutes les personnes
aient jJusqu'i ce jour pedtees ebrangeres A leur

ablissement, que leur département des tapis, situé
Cote Lamontagne, est nadntenant an comphet, Leurs
tapis de Bruxelles, Tapistrie_vti Royal, Axminster,
Velours, sont des plus beaux, et leurs prix des plus
faciles pour l'artetear, variant de Hie à SLE Ia

 

      

 

    

, Un a.<ortiment cien choisi de prelarts
s, Anglais, Anéricalre et Canadiens de diffé-

rentes épuisseurs et qualités,
Rideaux, dentelles, nattes, pliches et brocatelles,

nattes, Coussins de sofa, portières, tissus de crin,
chaînes ot appuis pour rideaux, garnituresesca-
liers, matelas de erin ct de laine, miroirs, lits eu fer
ct les célehies matelns A resvorts métallique, ete,
On invite Jes gene À visiter l'établissement.

Jos. Hamel & Cie,
COTE LAMONTAGNE.

72

  

nun. Dar

Terre avendre
ce Ae

TROIS- PISTOLES
Une magnifique terre de Lrois arpents de iront sur

quaronte-deux de profondeur, avee une mingenifique
maison de bi x 40, deus grands | card, donut l'un
ivdeux étagres de 50 x 30 et Pantre de 28 xX 36, envivon
120 pieds de grange et étatle, un fournil ef un mou-
lmäscie, Le tout en trés bon ordre et de première
classe,
Cette terre est très bien amélioré, bien ¢loturée ct

fossoyce cb en tresbon état de culture et d'execllente
qualité 11y a dulbois de chauffage sur le bas de
cette terre pourlau moins trente ans et à quelques
arpents des bätisses, Elle est située dans le village
te ‘Frois-Pistoles, “à neuf arpents de l'église, près de
la station de l'intercolonial, rit couvent ct d'un ma
snifique moulin à favine ma par lean et la vapeur
Elle est avantageusement située pour le commerce
puisque son ancien propriétaire, feu Cyprien Renouf
était un riche maichand qui y a fait une fortune con
sidérable,
Pour le prix et les conditions, s'adresser à

LM. MICHAUD, Nora,
Trols-Pistales,

13 mini. 2 fy, poo |, F&J

Buvez! Buvez !!
Une decouverte precieuse

EAU MINERALE
De Montmagny

Cette EAU ost incomparable pour lu pureté, la sa-
veur, ef surtout pour ses propriétés euratives, Deux
analyses des honnnes les plus cempétents l’une de
M, l'abhé 15. l’axé, professeur de chimie à l'Univer-
sité Laval, et l'autre du De Baker Edwards analyste
publie de Montréal, donnent à cotte EAU Ie premier
rang parmi les reméres du même gente. Non seule.
ment elle guéritla dyspepslo, mais grâce À la prés
sence très accentuée dur dithinm, elle est nu dire des
médécins, un remède infaillible contre In goutte, In
pierre, et autres malailies de co genre, Cette KAU
est où dépôt chez le br C, E. Morin et
Blais et en vente. chez plusieurs épiciers et pharma-
ciens de Québec,

G, ROY & FRERE,
Seuls l'ropriétaires,

Berthier-Montnuuçuy.
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les lampos électriques qui devront être
fixées au Palais laisse quelque poux dé-
sirer. Ainsi la partio du co quartiersiso
enbre los rues Anderson et Vieux Chan-
tierserait Inisséo dans des ténèbres pro-
fondes et c'est pourtant Et un dus en-
droits de In villo qui a lo plus besoin
d'être éclairé, si on fait entrer en line
de comple les intérêts do In morale ot de
la sécurité publique.

Chapeaux es Twecds
Allez en foule chez F. M. Doschènes

acheter vos chapeaux, importés dirocto-
tuent des moilloures i:anufnetures curu-
péennes ct amérieni.es. Assortiment
complet, formes les p'us nouvolles, cou-
leurs variéos.

Aussi 425 Liéces do tweeds à puntalon
enhabillement, anglaie, canadien, Écos-
saiscte, Patrons les plus nouveaux, Enfin81 vous aimez & avoirun chic pantalon on
habillement, venez aus. magasins popu-
Inires, 47 ot 49 rue Notre-Dame, BusseVille ¢t 104 coto Lamantagne, ott voussorez cortaing/de trouver co qu’il vous
faut. Grands bargains à faire. Prix dé-fiant touto compétition. 40 p. c., moillourcn que n'Anporte quel magasin de

Talllours spéciaux nisachés à l'établis-somont,
\

Une visito vous prov vorcos avaneds,À l'enseigne du Tion à Or, choz 

Ma femme a oullert de qa bh ams de Ja malukedes rognons, Apres avo
èdes elle a fait eosai de PEAU ST-LEON, Queligues semaines de

quérir complètement de 2n treville sanbalie of elie peut maintenant vaguer à vos occupations,

Je

nai

Pour etre lu attentivement
“

LANGLOIS & CIR.

r inntiloment essayé to
traitement ont sui pour

J, McLiSsit,
Chemin Ste-toye,241
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SMITH'S FALLS, ONT.,

Manuineturiers d’insitruments
agricoles

Ont le plaisir d'informer leurs amis ct le
leur stock du printemps est arrivé
leur maison de commece, fel.

publicqu
cb preut, être vu it

Ce stock consiste en,

 

  
Moissonneuse liense à corde,en faucheuses, rateaux,
moissonneuses, Charrues en acier, hemes en acier,
semoir combiné, bouleverseur, houe à cheval, mou
lins a beurre, ete. ete. Aussi en stock des enssins,
cles moulins À hardeaux, moulins à mondre, moutin à
scie, planens CL toutes autres machines dans cette
tigne ounnerce.

Atts-i des instruments pour réparer les articles ci-
haw ntionés
SPECIALITE — LE * DUTTON,” Ia plus grande

nvention du jour desting A aiguiser,
Unevisite des personnes ayant besoin d'artiche

qui se trouvent dans notre ligue de coumers cs
respectucugeuent sollicitée,

  

 

 

W. A. ROSS,
Administrateur

30, rue Ht-Paut, Quéhee
3 ; Ds avril ; JE&  

À partie10 mini ISS7, ce vapeur quitttern

DE L'ILE DIS QUEBEC
BI5 nm Glham
S 001 10 815 cm
10 60 an 0am
= pra 0 pin
pm 4 A6 pn
50 proue SL pmm

i
e

HINANCHE

 

11 5) am 1) pan
i pr 250 pm
315 pu 100 pan
500 pm
700 pm

Les dimanehes les prix de passage scront. les même
pour aller & Sb Joseple qu'un bout de l'Isle,
Les Jours de fêtes * l'Orléans ” partira de l'Isle à

Québce a heures du matin,

600 pan

 

LY, NOUVEAU

Vapeur Levis
Capt Desrochers, laissera (lo temps ot les cirreus-
lances le permettant) comme suit :

NEW LIVERPOOL QUEBEC
> 1h G00 nm
so 00 am
1% 09 11 30 am
100 200 pm
3 où 400 pm
5 on Gh pm.

IIMANCHE
206 1.80 pm
sou S00 pm

GW Lo
Arritant à St Romuald ct an quai de M. Bowen.
Sillery, en montant ct descendant,
Tous les samedis il y aura un voyage de St-lto

muald et Sillery à Québec, À 7 heures Jr. ma,

AVANTAGES
EXCHPTIONNELS

GRANDE REDUCTION
, Sacrifloe d'une imsnense quantité de sacohandise
des prix extremement basoffert par

I. A. FORTIN
qui àpartir de SAMEDI, le 7 MAI, et pour quelques.
semaines suivantes a transports toutas ses marchan-
dises duns In maison tout récemment ocenpée par
MM, Blais & Emond,

No. 215 et 219, rue St-Joseph
St-Roch

Aucun prix sera refusé vu l'écoulement du tous
les marchandises qu'il veut faire avant de retourner
dans ga maison an coin cles rues St-doseph et du
l'ont, actuellement en réparation.

LA. FORTIN-
Ba m

 

OH mai
 

La societe Permanente de Cons
truction des Artisans

 

L'assemblée annuclle des actionnaires aura lieu
dans les bureaux de la société, VENDREDI, le 2
MAT prochain, dd pow,

Par ordre,
Ad AUGER,

Ser,Trea
J si

$3,000.
A VENDRE, UNE HYlOTIFEQUE biS DIX ANS

Quéhee, 13 mal 1857.
 

A 7 pour cont,
N'adresser A.

J. & W. REID,
Rue Lt-Paul.

AVIS
Toutes ley personies ayant cles réolamations con

13 and 6fs,

tro ln succession defeu To De L- J. 15. Dosjardius du
Cap St Grace vont prices cle lun faire parvonir sans
télni à Chs Solyme Unmache du Cap St-Fgnnce, éor
nuarchaned, ou ait notaire,

- La P, SIROIS,fN. P.
2, rueos udbeo.

JE 19-2 YM. Desnines,
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